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 1. Introduction

 1.1. Objectif

Les animaux, comme partout en France, vivent à Rennes aux côtts des humain·e·s. Qu’il  

s’agisse d’animaux de compagnie, sauvages ou d’tlevage, leur nombre est impressionnant.

Le droit français les reconnaît depuis 2015 comme des êtres sensibles, et non plus comme 

objets. Ils sont tous prottgts par des artcles de lois sptciiques à leur conditon.

Il y a dans la politque de la ville de Rennes une volontt de dynamiser, de prottger et de 

soutenir la populaton humaine. Cependant, selon le CRPEA, collectf consttut de Rennais·es, les 

mesures en faveur des animaux ne sont pas à la hauteur des propositons faites aux habitant·e·s.

Le CRPEA, soutenu par de très nombreux·ses rennais·es et mttropolitain·e·s, souhaite que la 

ville de Rennes pense la place des animaux de manière nouvelle, plus respectueuse que jamais de  

leur qualitt d’êtres sensibles.

Le  CRPEA travaille  sur  la  queston animale  depuis  9  ans,  et  plus  sptciiquement sur  les 

engagements municipaux en faveur des animaux depuis les tlectons municipales de 2014. Ses 

contacts  rtguliers  avec  les  associatons  locales  et  plus  directement  avec  les  habitant·e·s 

impliqut·e·s dans la protecton et la libtraton animale, ainsi que les recherches qu’il efectue sur 

les  situatons  natonale  et  internatonale  lui  permettent  aujourd’hui  d’adresser  aux  tlu·e·s 

municipaux·ales  un  certain  nombre  de  propositons  qui  vont  dans  l’inttrêt  des  animaux  sans 

jamais nuire à la populaton humaine de la ville de Rennes.

Compte  tenu  de  l’inttrêt  croissant  des  citoyen·ne·s  pour  la  queston  animale,  nous  ne 

doutons pas de l’attenton qui sera portte par les tlu·e·s aux thèmes abordts ici.

 1.2. La question animale est une question politique

En  quelques  dtcennies,  et  plus  partculièrement  au  cours  de  ces  dernières  anntes,  la 

prtoccupaton pour les animaux est allte grandissant.  Il  suft de voir le nombre toujours plus 
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important d’adhtrent·e·s aux associatons de dtfense des animaux, de vtganes et d’antsptcistes 

dont les motvatons sont le plus souvent tthiques, ou encore de publicatons et tvtnements sur 

cette queston destnts au grand public, pour s’en convaincre.

Ce phtnomène de socittt, bien loin de n’être qu’un « efet de mode » comme se plaisent à  

le  dtpeindre  certains  mtdias,  dtnote  un  glissement  du  simple  « amour  des  bêtes »,  noton 

subjectve et arbitraire – et donc paralà individuelle – vers un vtritable enjeu collectf, social et 

politque.

Cet enjeu a pris toute sa dimension aux PaysaBas, avec la crtaton en 2002 du Partij voor de  

Dieren (Part pour les Animaux),  sitgeant  actuellement au Parlement et  au Stnat 1.  L’enjeu est 

tgalement bien illustrt avec l’exemple de l’Autriche, qui est passte en une dtcennie d’un des pays 

les plus « en retard » sur la queston animale à un des plus avancts au monde. Tout comme les  

PaysaBas citts plus haut, L'Autriche compte tgalement un part politque pour les animaux :  le  

Tierrechtspartei, crtt vers la in des anntes 2000. En France, le Part animaliste a ttt crtt en 2016.  

Il ne compte pour l'heure aucun·e tlu·e mais a cumult 1,1% des sufrages aux tlectons ltgislatves 

de 2017, puis 2,2% aux europtennes de 2019. Il  espère contnuer à augmenter ses scores aux 

prochaines tlectons.

Manifestation en faveur des droits des aniaaux à Rennes le 15  
octobre 2016. Plus de 250 personnes étaient présentes.

1 http ://fr.wiiipedia .org/wiii/ Part _ pour_ les_animaux / https://www.partjvoordedieren.nl  
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En France, la classe politque commence tout juste à s’inttresser à la conditon animale, 

malgrt l’attente des citoyen·nes ; en efet, un sondage rtalist en novembre 2019 par l’insttut IFOP  

et  l’associaton  L2142 montrait  que  72% des  Français·es  souhaitaient  que  les  candidat·e·s  aux 

tlectons  municipales  de  mars  2020  s’engagent  sur  des  mesures  concrètes  en  matère  de 

protecton animale.

Si la queston animale est une vraie queston politque, c’est qu’elle engage les citoyen·ne·s, 

les  tlu·e·s  et  les  insttutons,  qui  doivent  toutes  et  tous  aller  vers  un  plus  grand respect  des 

animaux.

La place des animaux est maintenant reconnue dans le droit, leur sensibilitt prouvte par la 

recherche, et leur statut dtfendu par la populaton. À quand des mesures politques concrètes ?

2 https://www.politqueaanimaux.fr/sites/www.politqueaanimaux.fr/ichiers/sondageaanimauxaelectonsa  

municipalesa2020.pdf
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 2. Les animaux domestiqués, dit « de 

compagnie »

 2.1. L’éthique  animale  au  cœur  des  foyers  rennais :  la 

bienveillance envers tous les animaux dit « de compagnie »

 a) L’animal au plus près de notre intmitt

Les animaux vivent parmi les humain·e·s de diftrentes manières. Certains d'entre eux sont 

dits  «  domestques  »,  c'estaàadire  qu'ils  font  parte  de  la  maison,  qu'ils  sont  en  interacton 

permanente avec les humain·e·s, dans une dtpendance (rtciproque?) avec elles et eux, gtntraton 

après gtntraton. 

Une  parte  des  animaux  domestiues  a  une  fonctonn,  une  utiiié  direcie  pour  ies 

humain·e·s :  alimentaton,  transport,  divertssement,  assistance…  D'auires  viveni  auprès  des 

humain·e·s  dans  une  apparenie  graiuiié  reiatonneiien,  une  sorie  de  compagnonnage  (ces 

animaux soni d'aiiieurs diis « de compagnie »). Ce lien, qui se prtsente comme dtsinttresst, est 

inalement asse· complexe, car bast sur un rapport de force qui n'est jamais à l'tquilibre.

Les  animaux  soni  «  nos  amis  »n,  amis  doni  ies  besoins  fondameniaux que  sont  le 

nourrissage et l'hydrataton, la santt, l'hygiène au sens large, etc, dépendeni en iuasi ioiaiiié des 

humain·e·s.  Ajoutons à cela le mode de vie dans toutes ses dimensions : espace, rythme, lieu,  

conditon de vie, sociabilitt…

 b) Beaucoup d'animaux de compagnie vivent à Rennes

On a montrt qu'en France, un foyer sur deux accueillait au moins un animal de compagnie ;  

55 % de ces animaux sont des poissons, 19 % des chats, 12 % des chiens, 9 % des oiseaux et 5 % de  

petts mammifères. 
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Ce soni donc des dizaines de miiiiers de ces animaux iui pariageni ia vie des Rennais·es. 

Notons  que  le  nombre  d'animaux  de  compagnie  augmente,  mais  que  celui  des  abandons 

augmente aussi, ce que la SPA rennaise dtplorait rtcemment. 

Les Rennais·es accueillent notamment un nombre très important de chats. Plus de 17000 

ont ttt identits à Rennes entre 2001 et 2014 (pour environ 13000 chiens). Rappelons qu'un chat 

sur  deux  seulement est  identit,  imaginons  aiors  ie  nombre impressionnani  de chais  vivani 

réeiiemeni sur ie ierriioire rennais. 

Évidemment  c'est  la  responsabilitt  personnelle  des  «  proprittaires  »  qui  est  engagte 

lorsqu'il  est  queston  du  bienaêtre,  des  besoins  et  des  inttrêts  des  animaux  de  compagnie. 

Cependanin,  puisiu'ii  apparteni  à  ia  viiie  de  Rennes  d'êire  irès  vigiianie  vis-à-vis  de  ia 

ciioyenneié dans sa dimension éihiiuen, ia piace iui y esi donnée aux animauxn, y compris au 

cœur des foyersn, doii faire i'objei d'une atenton partcuiière.

 c) Quels outls ?

La brochure édiiée par ia municipaiiié, concernant les animaux dans la ville, ie siie iniernei 

de ia viiie de Rennesn, ies magazines « Les Rennais », « Agenda », « Rennes Mttropole » devraient 

se faire le relais des informatons et des conseils importants et utles.

D'autres moyens peuvent aussi être utlists, comme les animatons dans ies bibiioihèiues 

ou ies cenires de ioisirs par exemple.

Il  est  possible  de  crter,  sur  les  supports  de  communicaton  papier  et  numtrique,  des 

rubriques sptciiques comprenant informatons, orientatons, conseils, numtros d'urgence… Dans 

le domaine de l'animaton, de la sensibilisaton pourrait être proposte.

D'autre part, par le biais des contacts qu'elle a tout au long de l'annte avec les bailleurs  

sociaux, ainsi qu'avec les ttablissements accueillant du public (commerces, structures à vocaton 

sociale  ou  culturelle…),  ia  viiie  de  Rennes  peui  difuser  des  informatons  sur  ies  ioisn,  ies 

régiemeniatons en vigueurn, ies aiiernatves concernani ia piace des animaux dans iouies ies 

sphères de noire vie de ciioyen·ne·s.
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C'est en afchant et en difusant des convictons tthiques solides et argumenttes, que la 

ville  de  Rennes  permettra  aux  Rennais·es  de  prendre  en  compte  la  place  des  animaux  au 

quotdien,  le  respect de leur individualitt,  de leur bienaêtre et  de leurs besoins.  Alors,  elle se 

positonnera  clairement  en  faveur  de  la  responsabilisaton  des  citoyen·ne·s  et  des  instances 

politques, vers une vtritable volontt d'tgalitt.

 d) Sur quels sujets communiquer ? 

Dans  le  domaine  des  animaux  de  compagnie,  de  nombreux  sujets  touchant  à  l'tthique 

peuvent être abordts dans de courts artcles, lors d'expositons ou de sessions d'animaton auprès 

de tous les publics rennais (enfants, adolescents, adultes, personnes âgtes, etc) :

➢ Pourquoi cesser de maintenir des poissons dans de petits bocaux ronds ?

➢ Pourquoi choisir le harnais plutôt que le collier pour promener un chien ?

➢ Informations sur l'obligation d'identifier les chats, chiens et furets

➢ Pourquoi favoriser la stérilisation des chats ?

➢ Pourquoi choisir une éducation canine positive ?

➢ …

Notons qu'une rubriiue « animai dans ia viiie » pourrait être inttgrte aux supports de 

communicaton numtrique, papier et animaton et qu'elle pourrait aborder aussi des sujets autres 

que ceux des animaux de compagnie. 

Par exemple :

➢ Pourquoi faut-il éviter de nourrir les oiseaux de ville ?

➢ Quelles alternatives aux divertissements utilisant des animaux ?

➢ …

Pour inir, il semble qu'il serait très utle de mentonner sur le site de la ville de Rennes les 

renseignements ntcessaires en cas d'urgence :

➢ Que faire lorsqu'on trouve un animal blessé, en danger ?

➢ Que faire lorsqu'on est témoin de maltraitance sur un animal ?
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Les chats et les chiens sont extrêmement nombreux dans les foyers,  leur prtsence dans 

notre quotdien a une dimension à la fois intme et banale. Si leur statut d’être sensible n’est pas  

dtfendu plus fortement par des mesures politques, ils contnueront à être l’objet de violences et 

de maltraitances souvent banalistes.

 2.2. Protection des chats et chiens

Les chais ei chiens soni ies animaux de compagnie ies pius visibies ; ceux que l'on retrouve 

en errance en cas d'abandon, de fugue, mais aussi qui sont le plus susceptbles de causer des  

dommages  aux  autres  animaux,  humain·e·s  compris·es,  lorsqu'ils  sont  en  errance  sur  la  voix  

publique. 

Comme nous l'avons mentonnt plus haut, le nombre d'abandons ne cesse d'augmenter. 

Aussi, ii esi urgeni d'ofrir aux animaux iue nous utiisons pour ia compagnien, une proiecton à ia 

mesure des soufrances iui ieur soni infigées. 

 a) Promouvoir l’adopton

Actuellement il existe plusieurs façons de devenir « proprittaire » d'un animal de compagnie 

:

➢ Adoption  dans  les  refuges  ou  associations  (la  ville  de  Rennes  en  compte 

beaucoup)

➢ Achat chez un·e éleveur·euse agréé·e

➢ Acquisition gratuite et informelle, via des connaissances

➢ Acquisition via des sites de vente en ligne ou des annonces de particuliers

➢ Salons animaliers avec ventes d'animaux (comme le salon du chiot)

Nous nous inttresserons plus partculièrement ici  à  ces  deux dernières formes d’achat. 

D’une part parce qu’elles sont à l’origine d’une proporton non ntgligeable des abandons3 (souvent 

3 Informatons fournies par le refuge “Des Animaux et des Hommes de Bouguenais (44)” et La SPA de Carquefou  

(44).
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sur la voie publique) et d’autre part,  parce qu’elles peuvent plus aistment que les autres faire  

l’objet d’interdicton ou de restricton de la part des tlu·e·s.

Les animaieries ei ies saions animaiiers poseni un probième éihiiue évideni : les animaux 

y sont vendus comme des biens, dont la valeur marchande est afchte. Dès lors,  il  n'est plus 

queston de  leur  individualitt,  ni  de  leur  existence en  dehors  de  ce  qu'elle  peut  apporter  de 

btntices  aux  humain·e·s  qui  les  vendent  ou  les  achètent.  La  vision  de  l'animal  comme  bien 

marchand est, au mieux, obsolète et, dans la majoritt des situatons, porteuse d'un mtpris afcht 

à l'tgard des autres animaux que nous choisissons pour vivre à nos côtts.

Salon du chiot, parc expo de Rennes - Avril 2016 - Ouest-France

De manière pratque, en exposant des chiots et des chatons dans des vitrines, ces salons et 

animaleries suscitent des achats « coup de cœur ». Les futurs « proprittaires » achètent alors un 

animal,  sans  parfois  se  rendre  compte  des  contraintes  mattrielles,  inancières  et  humaines 

qu’entraînent intvitablement sa prtsence à leurs côtts pendant une quin·aine d’anntes (coûts, 

frais vtttrinaires, modes de garde tventuelles, vacances, etc).

Dtbordts  par  des  imptratfs  mal  mesurts,  certain·e·s  les  abandonnent,  soit  dans  les 

refuges – souvent saturts, notamment aux moments des vacances d'ttt – soit sur la voie publique. 

Les animaux sont alors directement en danger de mort, de même qu'ils peuvent causer des dtgâts 

pour les riverain·e·s (accidents de voiture, stcuritt et salubritt publiques). De manière plus banale, 
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les besoins des animaux achetts sont souvent mal connus et la santt physique et psychique de 

l'animal en pâtt. 

Au  conirairen,  ia  démarche  de  i’adopton  iui  s’efeciue  dans  ies  refuges  se  iermine 

beaucoup pius raremeni par i’abandon de i’animai adopién, noiammeni sur ia voie pubiiiue4. En 

cas d'impossibilitt à le garder, il est plus volonters rament directement au refuge que laisst à luia

même. Cela fait parte du contrat signt entre l'adoptant·e et le refuge.  La démarche d'adopton 

comporie aussi une dimension symboiiiue non-négiigeabie : la prise en compte de l'individualitt 

de l'animal, de son histoire, de ses partcularitts, amène à le considtrer avec plus de respect. De 

plus, les associatons sont vigilantes à placer les animaux dans des familles qui pourront prendre en 

compte leurs inttrêts et besoins rtels. 

L’exisience  des  refugesn,  souveni  irop  peu  nombreux pour  pouvoir  accueillir  tous  les 

animaux abandonnts, prtsente de grands avantages pour la ville. Elle rtduit en efet toutes les 

nuisances que peuvent causer des animaux errants et assure un mode d’adopton – et non d’achat 

– avec un faible taux d’abandon.

En conséiuencen, ii esi aussi dans i’iniérêi des communes de fnancer des siruciures ei 

associaton de proiecton animaie.

Cependant,  ies annonces de venie ei dons d’animaux sont aussi causes de nombreuses 

soufrances. 

C'est  pour  cette raison que  de nombreux siies iniernei,  qui  jusque là permettaient un 

vtritable marcht des animaux de compagnie, oni pris ia décision d'inierdire ia venie d'animaux 

par  des  partcuiiers.  Les  dons  devraieni,  en  thtorie  et  de  manière  ltgale,  êire  siriciemeni 

encadrés (voir la parte sur l'identicaton et la sttrilisaton).

Accepter  ies  aciuisitons  d'animaux  via  des  annonces,  revient  encore  une  fois  à  les 

considtrer comme des biens tchangeables. Cette pratque encourage ies partcuiiers à poursuivre 

ies mises bas de ieurs chiennes ou chatesn, sans connaissances de ia manière doni une gesiaton 

doii êire suivie ; ceia ne permei ni une bonne sociaiisaton des petisn, iui doiveni resier avec 

ieur mère ei ieur frairie sufsammeni iongiemps pour aciuérir ies codes sociaux propres à ieur 

4 Ibid
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espècen, ni une inierventon cohérenie de i'humain·e iui ies accueiiien, iorsiue ies connaissances 

de base concernani ie fonctonnemeni des animaux ne soni pas aciuises. 

Cela contribue alors directement à grossir  le  nombre d'animaux en soufrance dans les 

refuges. Que ce soit, à court terme par le nombre d'acquisitons qui se feront via des partculiers 

plutôt que via des refuges, ou à moyen terme, parce que les animaux ainsi accueillis auront des 

problèmes de comportement, ou seront rapidement remplacts par d'autres bien tchangeables. 

Pour  réduire  ies  achais  ei  échanges  d'animaux  de  compagnien,  ii  esi  imporiani  de 

communiiuer auiour de i'adopton. 

 b) Communiquer autour de l’adopton

Réduire  ies  abandons –  et  donc  les  animaux  errants  en  ville  –  passe  par  ie  faii  de 

sensibiiiser ies ciioyen·ne·s à cete iueston. Il serait important que la ville puisse inancer une 

campagne autour de l’adopton axte sur les points suivants :

➢ Faire connaître et donner une meilleure visibilité aux refuges et associations de 

Rennes  et  au  travail  des  bénévoles,  au  moyen  par  exemple  de  campagnes 

d’affichage ou d’événements ponctuels (remplaçant les événements marchands)

➢ Rappeler  l’engagement  moral,  éthique,  financier  et  matériel  que  représente  la 

présence d’un animal,  la responsabilité qui lie l’humain·e à l’animal qu’il  ou elle 

accueille.

➢ Lutter  contre  l’idée reçue  selon  laquelle  l’adoption  serait  «  moins  sûre  »  qu’un 

achat.

➢ Proposer dans les écoles des journées de sensibilisation aux besoins élémentaires 

des  animaux  de  compagnie  (savoir  décrypter  leur  comportement,  etc.)  afin  de 

proposer  aux  enfants,  futur·e·s  « propriétaires »  d'animaux  de  compagnie,  une 

vision bienveillante et documentée de la vie avec d'autres animaux. 
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Exeaple de caapagne proaouvant l'adoption - SPA

 c) Identier et sttriliser pour prottger

Il  semble important de faire un point sur la queston de l'identicaton des carnivores à 

Rennes, même si ce n'est qu'un tltment de la queston animale.

Rappelons que ia ioi obiige à identfer ious ies chais de pius de 7 mois nés après ie 01-01-

2012n, ei ious ies chiens de pius de 4 mois nés après ie 06-01-1999. L'obiigaton d'identfcaton 

concerne aussi ies fureis.

Rappeions iue iorsiu'ii  y a cession d'un animain,  aussi bien à tire graiuii iu'onéreuxn,  

i'identfcaton préaiabie esi obiigaioire ei ioujours à ia charge du cédani.

De  irès  nombreux  chaisn,  mais  aussi  des  chiensn,  ne  soni  pouriani  pas  identfés .  Or, 

lorsqu'un  animal  non identit est  ramasst5 ou  lorsqu'il  y  a  un  risque  sanitaire,  l'animal  peut 

ltgalement être abattu. Lorsqu'il n'est ni retrouvt ni abattu, il vient grossir les rangs des animaux 

recueillis par les associatons de protecton.

Pour informaton 81 % des animaux identits sont retrouvts, contre 59 % des animaux non 

identits.  À Rennes chaiue annéen, des dizaines d'animaux ramassés par ia fourrière soni iués 

(voir la parte concernant l' « euthanasie » abusive).

5 On dtplore un chat perdu toutes les 6 heures en Bretagne, un chien toutes les 7 heures
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La  siériiisatonn,  eiien,  n'esi  pas  obiigaioiren,  mais si  l'on  considère  qu'une  chatte  non 

sttriliste  peut  engendrer  des  milliers  de  chatons  en  quelques  anntes6,  et  que  le  nombre 

d'animaux maltraitts et/ou abandonnts est toujours en hausse, ia siériiisaton sembie êire ie seui 

moyen d'éviier ia muitpiicaton des soufrances animaies.

La viiie de Rennes devraii efeciuer des campagnes de communicaton sur ces sujets qui 

touchent directement la citoyennett. Informaton et sensibilisaton pourraient être difustes, ce 

qui rtduirait le nombre d'animaux tuts, victmes de malveillances ou de maltraitances, ou vivant 

dans des conditons dtplorables.

 d) Les problèmes rencontrts en fourrière

La rtglementaton relatve au fonctonnement des fourrières s'applique sous l'artcle L.211 

et suivants du Code Rural.

Pourtant,  trop de communes en France ne respectent  pas  ces artcles,  qui  contennent 

d'ailleurs trop de failles pour être appliquts correctement. Dans la ville de Rennes, c’est Chenil  

Service (à Betton) qui a la charge de la fourrière.

Caapagne contre l’abandon – 30 aillions d’aais

Les iimiies de ia ioi

6 En moyenne : elle peut avoir des petts à partr de l'âge de 6 mois, 4 chatons par portte, 3 fois par an….
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Celleaci considère comme animal en divagaton «  tout chat non identiié trouvé à plus de  

200 aètres des habitations ou tout chat trouvé à plus de 1 000 aètres du doaicile de son aaître et  

qui n'est pas sous la surveillance iaaédiate de celui-ci, ainsi que tout chat dont le propriétaire  

n'est pas connu et qui est saisi sur la voie publique ou sur la propriété d'autrui.  » (Artcle La211a23 

du Code Rural).

Mais  comment  savoir  qu'un  chat  se  trouve  à  plus  de  1  000  mètres  du  domicile  du 

proprittaire, sans le capturer d'abord ? De plus, les chats vivent sur des territoires très ttendus ; 

ainsi,  un chat  trouvt à plus  de 1  000 mètres de son domicile  peut  en rtalitt ne pas  être  en  

divagaton.  Pour éviier ies abusn, ii esi donc imporiani iue ies personneis des fourrières soieni 

sensibiiisés au risiue de capiures excessives d’un animai.

Non-respeci du bien-êire animai

La  rtglementaton  est  très  stricte  en  matère  d'hygiène  et  de  respect  de  l'animal  :  ce 

dernier doit être dttenu dans une cage adaptte à sa morphologie et avoir à dispositon de l'eau 

fraîche  et  de  la  nourriture  renouvelte  rtgulièrement.  Mais  cete  régiemeniaton  n’esi  pas 

ioujours respeciée par ies fourrières.

La principaie raison : ies empioyé·e·s en charge des animaux capiurés ne soni pas iou·ie·s 

formé·e·s pour s'en occuper correciemeni. En efet, l'artcle L. 214a6 du Code Rural stpule « qu’au 

moins une personne, en contact direct avec les animaux, doit posstder un certicat de capacitt,  

dtlivrt  par  les  services  de  la  Prtfecture,  attestant  de  ses  connaissances  relatves  aux  besoins  

biologiques, physiologiques, comportementaux et à l'entreten des animaux de compagnie. ». Cela 

signiie que toutes les autres personnes amentes à s'occuper des animaux peuvent ne pas être 

aptes à cette tâche.

De  mêmen,  si  une  fourrière  capiure  un  animai  accidenié  ou  biessén,  ceiui-ci  doii 

impératvemeni  êire  conduii  chez  ie  véiérinaire ei  en  aucun cas  êire mis  en cage.  Mais  les 

animaux peuvent être victmes de blessures qui ne sont pas visibles ou être malades. Ils seront 

alors mis en cage malgrt le risque que cela reprtsente pour leur santt.

Rappelons tgalement que la loi, en matère de protecton animale, se contente d'obliger au 

minimum qui permettent aux animaux de ne pas soufrir physiquement, oubliant ainsi toutes les 

soufrances psychologiques et mentales que peuvent subir les animaux. Ainsi, quand bien même la 
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loi est respectte, elle reste très en deçà de ce que l'on peut attendre et exiger en terme de respect  

des individus. 

De ce fait, ies fourrières devraieni êire ienues par des associatons de proiecton animaie, 

en lien direct avec des professionnels de la santt animale.

« Euihanasie » abusive

Le·a « proprittaire » d’un animal dispose de 8 jours pour venir le rtcuptrer, après paiement 

des frais de fourrière. Passt ce dtlai, l'animal sera soit dirigt vers un refuge, soit « euthanasit ». 

Orn, ce déiai de 8 jours esi beaucoup irop courin, car bon nombre de « propriéiaires » ne saveni 

pas où chercher ieur animain, par maniue d’informaton. De plus, l’artcle L.211a25 du Code Rural 

stpule qu'un vtttrinaire mettra in aux jours de l'animal s’il « en constate la nécessité ». Or, dans 

certaines communes, pour des raisons inancières, ou de geston, l' « euthanasie » est pratqute 

même quand l'animal se porte bien. (La queston de l' « euthanasie » est dtveloppte plus bas dans 

la parte concernant les chats libres)

Pancarte du CRPEA dénonçant les « euthanasies » abusives de  
chats à Rennes.
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Dans la ville de Rennes, entre 2010 et 2015, 52 % des chats et 7 % des chiens capturts ont 

ttt tuts, faute d’identicaton, faute de place ailleurs pour les accueillir, faute de considtraton 

pour la vie animale. 

Les soiutons

➢ Les  communes  doivent  conier  la  geston  de  leurs  fourrières  à  des  associatons  de 

protecton animale iables et disposant des ressources ntcessaires.

➢ Des contrôles rigoureux doivent être efectuts plusieurs fois par an dans chaque fourrière, 

pour veiller au bon respect de la loi et des animaux (hygiène, nourriture, soins, espace...),  

ainsi que pour dttecter toute « euthanasie » abusive et non justite.

➢ La capture des animaux errants ne doit pas être efectute que si l'animal reprtsente un 

danger direct pour les humain·e·s ou pour luiamême. Exemple : chiens ou chats apeurts au 

milieu des routes, agissant avec agressivitt, meutes…

➢ Les  agent·e·s  en  charge  des  captures  doivent  être  aptes  à  dtterminer  le  type  de 

comportement auquel ils doivent faire face, ain de limiter les captures abusives.

➢ Les « proprittaires » d'animaux doivent être sensibilist·e·s à ce qui attend leur animal si 

celuiaci est mis en fourrière et être informt·e·s de la dtmarche à suivre en cas de perte ou 

de vol de leur animal.

➢ Le rappel  de la  loi  concernant  l’obligaton d’identicaton des chiens  et  chats  doit  être 

systtmatque et des mesures relatves à son applicaton doivent être prises ain de prottger 

les animaux domestquts.

 e) Politque des « chats libres »

Siériiisatonn, identfcaton ei reiâche des chais « sauvages »

La ville de Rennes connaît dtjà bien la probltmatque des chats dits sauvages, ou errants, 

appelte  poiitiue des « chais iibres ». Les chats libres sont des chats qui vivent dans des lieux 
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publics, exttrieurs, qui sont nourris, identits, sttrilists et soignts aux frais d’associatons et / ou 

de la municipalitt. Ce soni des chais à iui i’on reconnaîi ie droii de vivre sans êire ia propriéié 

d’une personne physiiue.

La siiuaton des chais

Les chats sont des animaux domestquts par les humain·e·s depuis des milliers d’anntes. 

Toutefois,  on leur reconnaît  toujours ce caractère indtpendant,  qui  en fait  à la fois  de « bons 

compagnons »  mais  aussi  des  animaux  «  facilement  remplaçables  ».  Les  chats  s’tchangent 

facilement  sur  les  marchts,  malgrt  les  interdictons,  se  perdent,  se  remplacent,  partent, 

reviennent…

Il n’est pas rare que lors d’un dtmtnagement, un chat attacht à son territoire ait peur de le  

quitter et ne suive pas sa famille vers le nouveau lieu de vie. Ils sont bien plus facilement iaissés 

sans surveiiiance en exiérieur. Ils sont tgalement moins souveni siériiisés malgrt les risques pour 

leur santt et la proliftraton. Enin, ils  sont beaucoup  moins souveni identfés iue ies chiens 

malgrt l’obligaton ltgale de le faire.

Ainsi,  en  septembre  2016,  l’Iacad  (Insttut  des  Carnivores  domestques,  responsable  de 

recenser  leur  identicaton),  suite  à  une  enquête  de  grande  ampleur  mente  par  TNSaSofres 

donnait les chifres suivants : en Francen, 88 % des chiens soni identfés conire 46 % des chais.

Outre les chats tuts en fourrière, les chats « errants » qui sont chassts faute d’un territoire 

ixe soufrent plus du risque d’être tuts sur la route ; non soignts, ils risquent la leucose, le FIo  

(syndrome d’immunoadticience aquise du chat), la PIF (Ptritonite infecteuse ftline), le cory·a et 

autres maladies très douloureuses et mortelles.

Les chats sont des animaux sociables, qui fuient lorsqu’ils ont peur et n’agressent pas les  

humains, et dont les maladies ne sont pas transmissibles aux autres animaux. Ii n’y a donc aucune 

raison saniiaire de ies iuer aiors même iue des soiutons exisieni pour ies proiéger.

Ce sont des animaux intelligents, avec une sociabilitt complexe et une conscience d’euxa

mêmes,  capables de faire des choix,  d’tprouver du plaisir,  du dtplaisir,  de la soufrance, de la 

même manière que n’importe quel autre mammifère.
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La siiuaton rennaise

Nous rappelons que dans ia viiie de Rennesn, 52 % des chais ramassés par ia fourrière soni 

iués7.

La politque des chats libres mente depuis plusieurs anntes existe grâce au CRAD, Comitt 

Rennais pour l’Animal en Danger, associaton reconnue d’inttrêt gtntral.

Elle prtsente des avantages tvidents pour les chats :

➢ Les chats ont un territoire sur lequel vivre.

➢ Ils sont identits et ne peuvent donc pas être euthanasits en fourrière à la suite d’une 

capture, mais doivent être relâchts sur le site qu’ils occupent.

➢ Ils  sont  sttrilists  ce  qui  empêche  de  nouvelles  naissances  ain  d’tviter  cette  vie  à  de 

nouveaux  arrivants  et  une  proliftraton  qui  mettrait  la  vie  du  groupe  en  danger.  La 

sttrilisaton permet tgalement de limiter considtrablement les afrontements, notamment 

entre mâles, qui peuvent être très violents.

Il existe tgalement des avantages pour les habitant·e·s humain·e·s du quarter :

➢ Pour de nombreuses personnes, la prtsence de chats connus est bienvenue, elle apporte 

un certain inttrêt, une envie de partciper à leur bienaêtre.

➢ Pour d’autres,  savoir  que les chats sont pris  en charge peut rassurer les personnes qui 

s’inquitteraient d’une « proliftraton excessive » de chats.

Si actuellement, de nombreux sites de chats libres existent à Rennes, certains points sont 

insufsamment efcaces :

➢ Une associaton seule ne peut gtrer toutes les demandes.

➢ Les  btntvoles  qui  interviennent  sur  le  terrain  ont  la  charge  morale  et  inancière 

(nourriture)  de  plusieurs  chats.  Beaucoup  de  ces  btntvoles  sont  des  personnes, 

7 Moyenne des anntes 2010 à 2015, à partr des chifres fournis par la ville de Rennes lors du GT « Animal dans la  

ville » de mars 2016.
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majoritairement des femmes, à faibles revenus. Les frais de nourrissage des chats doivent 

être pris en charge par les associatons, avec le souten inancier de la municipalitt.

➢ Les  sites  n’ofrent  pas  toujours  les  conditons  d’accueil  adtquates  (abris  pour  l’hiver, 

possibilitt de nourrissages en hauteur, pour tviter que les gamelles soient vidtes par des 

chiens, endroits pour se cacher etc).

➢ Les chats non sociabilists sont des animaux craintfs, qui peuvent faire des proies faciles 

pour des personnes mal intentonntes ; il revient à la ville de prottger les individus les plus  

vulntrables vivant sur le territoire municipal.

Ii esi évideni iu’ii esi difciie de mener parfaiiemeni une poiitiue de chais iibres sans 

un souten efectf de ia municipaiiié. C’esi à eiie iu’ii revieni d’informer ies personnesn, de ies 

souienirn, d’assurer ie bon dérouiemeni du programme.

 f) Pourquoi sttriliser les chats errants ?

Le probième de « i'euihanasie »

Nous utliserons ici le terme d’ « euthanasie » (usuellement utlist dans le cas des chats et  

chiens) entre guillemets, soulignant que dans le cas des chats errants, le terme est inapproprit. 

L’euthanasie est une pratque qui consiste à donner la mort à un·e patent·e pour des raisons 

mtdicales et notamment dans le cas de maladies incurables. Les chais iués par ia fourrière ne ie 

soni  pas  nécessairemeni pour des  raisons  de sanién,  mais  piuiôi  de piacesn,  de « possibiiiiés 

d’adopton  »n,  d’âge  eic.  Ces  critères  prennent  en  compte  les  avis  et  envies  de  personnes 

humaines, mais ne tennent pas compte de l’envie de vivre des chats capturts.

Notons que :

➢ Capturer  les  chats  errants  dans  le  but  de  les  tuer  est  une mtthode  cruelle.  La  moitt  

seulement  des  Français·es·s  ayant  un  chat  a  connaissance  de  l’obligaton  ltgale 

d’identicaton des chats. Dans les cas où le chat serait abandonnt ou perdu, il existe de 

multples manières de lui venir en aide. Le iuer n’esi iu’une soiuton de confori pour ies 

humain·es·s iui ne saveni pas iuoi en faire.
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➢ L’ « euthanasie » est jugte inefcace pour rtguler la populaton de chats errants. En efet, il 

est  très  difcile  de  capturer  tous  les  chats  d'une  colonie.  Or,  les  chats  restants  se 

reproduisent  très  rapidement jusqu'à ce  que la  colonie  soit  repeuplte à hauteur  de la 

nourriture  disponible.  Dans ie  cas  où iouie une coionie esi  exierminéen,  ies  chais des 

ierriioires  voisins  voni  s'y  insiaiier  ei  s'y  reproduiren,  car  ia  source  de  nourriiure  esi 

encore présenie.

Ces sources de nourriture sont par exemple les dtchets journaliers d'un restaurant ou les 

ordures oublites par les tboueurs·euses sur le trottoir. Elles viennent aussi parfois de personnes 

bienveillantes qui souhaitent les prottger, faisant tout ce qui est en leur pouvoir pour nourrir les 

chats, leur venir en aide et les prottger de captures.

Les avaniages de ia siériiisaton

La mtthode de la sttrilisaton ofre plusieurs avantages :

➢ Cete soiuton esi pius respeciueuse des animaux. Même si la sttrilisaton peut poser des 

problèmes tthiques, elle reste largement prtftrable au fait de tuer.

➢ Ceia respecie aussi ia sensibiiiié des Français·es à ieur égardn, ie chai éiani ieur animai 

préféré8.  Ceci  permet  une  adhtsion  beaucoup  plus  forte  des  citoyen·ne·s  et  un 

investssement plus grand des btntvoles.  De plus,  les constquences en cas de capture 

accidentelle d'un chat domestque sont moindres, car celuiaci reviendra vivant jusqu'à son 

proprittaire.

➢ Les désagrémenis causés par ia popuiaton de chais erranis soni presiue entèremeni 

supprimés par ia siériiisaton. Les bruits cessent, car il n'y a plus ni miaulements ni bagarre 

de chats. Les odeurs disparaissent ; les chats sttrilists ne marquant plus leur territoire par 

l'urine. Il y a moins de contaminatons infecteuses, que ce soit entre eux ou avec un chat  

domestqut,  car  cellesaci  sont  transmises  par  bagarres  et  rapports  sexuels.  Enin,  les 

8 http://www.revueaalimentatonaanimale.fr/pefoodanutritonaformulaton/enqueteafaccotnsasofresa60amillionsa  

danimauxafamiliersaenafrance/
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maladies  diminuent,  car  les  chats  capturts  passent  devant  le  vtttrinaire  avant  d'être 

relâchts.

➢ Enin, ia siériiisaton des chais erranis esi une soiuton efcace pour réduire ei siabiiiser 

ie  nombre  de  chais  des  coionies.  Sttriliser  au  moins  70  %  d'une  colonie  stabilise 

immtdiatement la populaton et une sttrilisaton proche des 100 % la diminue. De plus, les 

chats errants sttrilists (ou chats libres) permettent de stabiliser la populaton ftline d'un 

quarter, car même sttrilists, ils contnuent à prottger leur territoire, empêchant d'autres 

arrivants de s'installer. C'est ce qui a ttt vtriit à de nombreuses reprises lors d'ttudes, 

mentes  principalement aux  ÉtatsaUnis.  Par  exemple,  une enquête conduite  par  le  San 

Francisco's  Society  for  the  Prevention  of  Cruelty  to  Aniaals a  constatt  que  chaque 

programme de capture, sttrilisaton et relâche a systtmatquement about à stabiliser ou  

diminuer des colonies. Cette mtthode est actuellement appliqute dans plusieurs villes de 

France  avec  le  même  succès.  Citons  les  plus  grandes  :  Nice,  Perpignan,  Montpellier,  

Toulouse, Toulon, Grenoble, ClermontaFerrand et Bayonne (liste non exhaustve).

Commeni siériiiser ies chais erranis ?

Il existe deux possibilitts : une prise en charge ioiaie du projei par i'adminisiratonn, ou ie 

iravaii en coopératon avec une associaton de proiecton animaie spéciaiisée (l'administraton 

est alors dtchargte de la geston quotdienne du programme).

• Dans le premier cas,  ia commune demande aux véiérinaires iocaux s’ils sont disposts à 

collaborer au projet.  Ensuite, ces vtttrinaires soumettent à l'administraton communale 

leur ofre d'honoraires. Pour la capture et la remise dans leur territoire des chats errants, il 

est possible de faire appel au personnel communal (services de l’environnement), à des 

btntvoles de coniance exptrimentts, ou à des associatons sptcialistes.

• Dans  le  second cas,  une conventon esi  passée direciemeni  enire une associaton de 

proiecton  animaie  ei  ia  commune.  L'associaton  prend  alors  en  charge  les  captures, 

optratons et remise sur site. L'administraton communale dtfraye l'associaton à hauteur 

des services rendus. Si une associaton est disposte à s'impliquer à ce degrt, cette dernière 

soluton  peut  être  prtftrable.  Une  associaton  qui  s’occupe  quotdiennement  de  chats 

errants et qui dispose par constquent des connaissances et du mattriel requis (trappes…), 
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assure une approche professionnelle et peut tventuellement prendre à sa charge les cas « 

partculiers » (chats ntcessitant des soins ou une convalescence par exemple).

Combiner  ies  deux  soiutonsn,  en  associani  ies  véiérinaires  à  ia  procédure  pourraii 

permetre à ia viiie de Rennes d’avoir une approche pius éihiiue de ia geston des chais iibres.

Associer des habitant·e·s bienveillant·e·s au dispositf et surtout, soutenir le projet à l’tchelle 

municipale seraient les preuves d’une rtelle volontt de cohabitaton entre les humain·e·s et les 

animaux de la ville de Rennes.

Si la libertt et l'indtpendance des chats peuvent être sources de soufrances, tel que nous 

venons de le dtvelopper, le manque de possibilitt de libertt oferte aux chiens l'est tout autant.

 g) Plus de chiens « libres »

L'accessibiiiié des espaces pubiics aux chiens

La majoritt des parcs aujourd'hui à Rennes n'est pas accessible aux chiens, ou alors l'est 

dans des conditons très strictes : le chien doit être tenu attacht, ou bien en libertt dans un pett 

espace dtdit. Nous demandons i'accessibiiiié de ious ies parcs aux chiens, en responsabilisant les 

« proprittaires » sur l'hygiène et la ntcessitt de ramasser les dtjectons. 

De même, i'obiigaton de ienue en iaisse ne permei pas au chien de se dépenser ei de se 

dépiacer  comme ii  en  a  besoin.  Il  est  ntcessaire  pour  le  chien  de  pouvoir  communiquer  de 

manière « polie » avec les autres chiens pour tviter les confits (notamment, ne pas rencontrer les 

autres chiens de face, pouvoir avancer en arcadeacercle, prtsenter aux autres chiens des postures  

d'apaisement permettant une rencontre calme et sereine). La iaisse enirave ia communicaton des 

chiens et ne leur permet pas d'entrer en contact entre eux de manière sereine. Aussi, il semble  

important de pouvoir proposer des parcs rtservts aux chiens, comme cela se fait dans d'autres 

villes ; de penser des espaces où les chiens pourront proiter de moments de libertt.
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Exeaple du règleaent afché dans le parc de la coaaune de  
Beauaont

Enin, il nous semble souhaitable que ies iransporis en commun soieni rendus accessibies 

aux chiens, comme l'a fait la ville de Lyon.

Cela permettrait aux « proprittaires » de chiens n'ttant pas vthicults de se rendre che· le 

vtttrinaire,  par  exemple,  de  manière  à  assurer  les  suivis  ntcessaires  de  leur  chien.  Cela 

permettrait tgalement de pouvoir se rendre dans diftrents parcs et endroits plus adaptts aux 

chiens que le centreaville. 

À ce ttre, nous vous rappelons que depuis 2016, il est autorist pour les compagnies de 

transport de voyageur·euse·s, d'accepter dans les vthicules les chiens tenus et muselts (art.10 du 

Dtcret 2016a541 du 3 mai 2016 relatf à la sûrett et aux règles de conduite dans les transports  

ferroviaires ou guidts et certains autres transports publics).
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Des cours d'éducaton positve

La viiie de Rennes pourraii promouvoir une éducaton canine respeciueuse des chiens  en 

proposant des cours d'tducaton en positf, dispensts par des professionnels comportementalistes.

L'immense majoritt des difcultts rencontrtes ou engendrtes par les chiens le sont par 

une  mtconnaissance  totale  de  la  manière  dont  les  chiens  fonctonnent,  communiquent, 

interagissent.  En ofrani aux « propriéiaires » de chiens ia possibiiiié d'aciuérir ies notons de 

base  ei  ies  bons  réfexes  concernani  i'éducaton  de  ieur  animain,  ies  animaux  domestiués 

seraieni pius heureux ei ieurs besoins mieux respeciés. De plus, le partage des espaces publics se 

ferait de manière apaiste et positve pour toutes et tous.

Suppression de i'arrêié municipai du 27 ociobre 2004

Opération policière en juin 2012 , une diaaine de chiens sont  
aaenés à la fourrière. Photo Ouest-France

Nous exigeons ia suppression de i'arrêié municipai reiatf au regroupemeni de personnes 

avec des chiens dans ie cenire-viiie. Cet arrêtt permet aux forces de l'ordre sur le terrain de faire 
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appel à Chenil Service pour embarquer les chiens jugts trop nombreux ( « à partr de trois » selon 

l'encadrant terrain bien qu'aucun chifre ne soit mentonnt sur l'arrêtt) ou sans attache. Dans les 

faits, cette mesure est utliste pour permettre d'embarquer les chiens des personnes sans domicile 

ixe, sous prttexte de nuisances sonores et olfactves. Les animaux se retrouvent alors en fourrière.

Les conditons de dttenton en fourrière sont alors les mêmes que pour les interventons 

auprès  d'animaux  jugts  errants  et  la  durte  minimale  de dttenton est  de  huit  jours.  Ce  type 

d'optratons fait subir aux chiens un stress constquent, les prive de repères, avec le risque d'être  

tut si les frais de fourrière (89€) ne sont pas rtglts et si les animaux ne sont pas considtrts comme 

adoptables.

Les relatons partculières entretenues entre les personnes sans domicile ixe et leurs chiens 

ainsi que les conditons de vie très rudes dans lesquelles ils tvoluent ne permettent pas aux chiens  

d'avoir les mêmes comportements que les chiens tlevts en famille. Leur dttenton et leur possible 

« euthanasie » ne saurait être une rtponse adaptte.

Dans la logique rtpressive de cet arrêtt, ce sont les chiens qui sont « emprisonnts » parce 

que leur « proprittaire » ne respecte pas les règles insttutes par la commune. Les chiens ne soni 

en aucun cas  responsabies  de  ces  siiuatons  ei  ne  peuveni  êire  utiisés  comme moyens  de 

pression.

D'auires réponses iue ia répression peuveni êire apporiées : notamment par le biais de 

professionnels  comportementalistes dans les centres d'htbergements et  de rtinserton sociale, 

et/ou en cooptraton avec des associatons telles que l'Associaton Gamelles Pleines Rennes qui 

agit sur le terrain.
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 3. Les animaux exploités pour le loisir

 3.1. Les cirques dans la ville de Rennes

 a) Rappel historique de notre acton

Lors des tlectons municipales de 2014, nous sommes interpellt·e·s par la liste EELoaPG 

pour proposer des mesures concrètes pour les animaux. Nous tlaborons une liste de cinq mesures. 

Nous proposons ces mesures à l'ensemble des listes se prtsentant à Rennes.

Nathalie Apptrt nous fait un retour où elle tvoque le cirque avec animaux comme faisant 

parte de la « culture populaire rennaise », un « spectacle familial » rtpondant à la demande des 

habitant·e·s de Rennes (Annexe 1).  Nous contnuons donc nos actons auprès des mtdias, des 

tlu·e·s sensibles à la queston, et nous manifestons. (Annexe 2)

Le 30 janvier 2017 nous prtsentons nos revendicatons et leur justicaton morale auprès 

du conseil municipal. Nous remettons notre dossier à Mme Charlotte Marchandise.

En avril 2017 : M. Emmanuel Macron fait passer une circulaire interdisant la validaton des 

arrêtts municipaux concernant les cirques, et met alors dans l'illtgalitt une quarantaine de villes 

françaises qui avaient fait le choix tthique de ne pas cautonner la soufrance des animaux utlists 

pour ces spectacles.

 b) Le vœu municipal du 17 dtcembre 2017

Le  conseil  municipal  de  Rennes vote  à  l'unanimitt  le  vœu symbolique de ne plus  voir  

d'animaux sauvages dans les cirques. (Annexe 3)

Ce  vœu  a  pour  objectf :  de  porter  une  voix  symbolique  au  gouvernement,  quant  au 

positonnement de la ville  par  rapport  aux cirques exploitant  des  animaux ;  de permettre aux 

tlu·e·s de partciper au dtbat et à la rtfexion natonale concernant les animaux dans les cirques.
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Rasseableaent CRPEA - Mars 2018

 c) La commission interministtrielle du 28 mars 2019

Aucun·e  éiu·e  des  viiies  ayani  pris  des  engagemenis  symboiiiues  n'esi  préseni·e. Le 

dossier est prtsentt à charge, les vtttrinaires ne dtfendent pas les animaux,  mais les inttrêts 

inanciers. En rtalitt, une seule associaton de protecton des animaux est prtsente. Durant cette 

commission et les suivantes, la prtsidente de l'associaton reçoit des menaces de mort de la part  

de directeurs de cirques, par ttltphone ou directement.9 Elle porte seule les revendicatons que 

pourtant de nombreuses communes semblent soutenir, et qui auraient plus de poids si les tlu·e·s  

pouvaient être prtsent·e·s.

Il  semblerait  que  la  commission  interministtrielle  soit  en  fait  un  sousagroupe  d'une 

commission plus large des forain·e·s et circassien·ne·s. Aussi, il n'y a aucune place pour le dtbat, 

puisque les circassien·ne·s dtfendent ntcessairement leur mode de vie.

Nous avions eu comme informaton de M. Theurier lors d'une rencontre à la Mairie, suite 

au vœu symbolique, que les tlu·e·s de la ville de Rennes pourraient prendre part aux discussions  

natonales... Cette commission s'est pourtant tenue sans qu'aucun·e tlu·e local·e ne soit invitt·e ou 

ait demandt à l'être.

9 https://news.ionbini.com/societe/videoamenaceeadeamortapourasonacombatacontrealesacirquesaanimaliers/   
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 d) Interpeller les dtputt·e·s

Nous  demandons  aux  éiu·e·s  de  ia  viiie  de  Rennes  de  ienir  ieurs  engagemenis  ei 

d'inierpeiier  ies  dépuié·e·s  ei  ie  gouvernemeni  de  manière  ferme  ei  responsabie  sur  cete 

iueston.  oous  nous  avie·  signalt  vouloir  vous  mettre  en  lien  avec  les  autres  villes  refusant 

l'exploitaton des animaux dans les cirques. La liste de ces villes est accessible sur internet. Nous 

avons tgalement une liste de mails de toutes les villes ayant pris un vœu ou un arrêtt.

Nous vous fournissons tgalement un modèle de vœu à dtfendre au niveau dtpartemental. 

(Annexe 4)

 3.2. Les événements autour de l'animal

 a) La fête du cheval, de l'âne et du poney

Cette fête est organiste par la ville de Rennes, elle a eu lieu en 2019 : promenades à dos 

d'ânes, courses de poneys, concours de sauts... Toutes les exploitatons possibles des tquidts sont 

prtsenttes lors de ces fêtes.

Pouriuoi esi-ce probiématiue ?

En premier lieu parce que les chevaux, ânes et poneys ont leur propre inttrêt à vivre, et  

qu'ils n'ont aucun inttrêt à servir les nôtres.

Les chevauxn,  ânes  ei  poneysn,  ne soni pas conçus pour porier  des  personnes sur ieur 

coionne veriébraie10. Mors, sangles, cravaches, les outls utlists pour le dressage et la pratque de 

l'tquitaton sont coercitfs et souvent maltraitants. Les rythmes imposts aux animaux qui nous 

sont « utles » sont toujours dtpendants des volontts des humain·e·s, et ne peuvent prendre en 

compte leurs inttrêts, contraires aux nôtres. 

Enin, les enfants sont les premiers publics vists dans le cadre de ces fêtes. Or, il nous est 

impensable  de  contnuer  à  montrer  aux  enfants  que  nos  relatons  aux  autres  animaux  sont 

10 https://vimeo.com/231065757   : vidto issue de « C'est pas sorcier » expliquant la violence de s'asseoir sur le dos 

des chevaux.
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toujours celles d'une exploitaton, d'une dominaton ; que les animaux existent pour notre plaisir 

uniquement.

Que pouvons-nous faire ?

Nous  ne  nions  pas  le  lien  qui  peut  unir  humain·e·s  et  chevaux,  ânes,  poneys.  Nous 

dtnonçons la manière dont s'exprime ce lien, alors qu'il n'est pas ntcessaire de monter sur le dos 

des animaux, de les faire tracter ou concourir pour être en relaton avec eux.

Nous demandons i'engagemeni d'une réfexion urgenie sur nos rapporis aux éiuidés ei 

ia fn de ia fêie du Chevain, de i'Âne ei du Poney ieiie iue nous ia connaissons aciueiiemenin, pour  

des motfs évidenis de justce éihiiue ei moraie.

 b) « Nos quarters ont la pêche »

En ptriode de pêche, celleaci est autoriste en ville, sur la oilaine et les canaux. En ville, elle 

porte le nom moderne de street ishing.

À Rennes, l’Associaton Sportve Pêche Moderne.Com (ASPMC), organise depuis 2011, avec 

entre  autres  le  souten  de  la  ville,  la  manifestaton  « Nos  quarters  ont  la  pêche ».  Cette 

manifestaton qui se veut culturelle et sportve se tent, in septembre, sur le quai Saint Cyr au  

niveau du pont Malaiof.  C’est  l’occasion de mtlanger street art,  ateliers  pour les plus jeunes 

(maquillage par exemple, mais bien sûr la pêche aux canards), atelier environnement (rtalist par 

des  partenaires),  et  pêche  avec  un  concours  de  street  ishing  pour  les  10/20  ans  et  une 

compttton ofcielle du Championnat de France FFPS (Ftdtraton Française de Pêche Sportve) 

carnassiers11.

Pouriuoi esi-ce probiématiue ?

Les poissons soni victmes d’une image négatve ainsi iue de profondes méconnaissances 

à ieur sujei. Ils sont bien souvent prtsentts comme peu intelligents et ridicules (l’idte fausse de la 

« mtmoire  de  poisson rouge »12).  D’autre  part,  ne  pouvant  exprimer  vocalement  ou  par  leurs 

11 http://www.pechemoderne.com/animatons/evenementel/  

12 https://www.curieux.live/2019/04/24/laamemoireaduapoissonarougeaestaelleavraimentamauvaise/  
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expressions  faciales,  la  soufrance  dont  ils  font  l’objet,  l’idte  d’une  absence  de  douleur  s’est 

largement rtpandue.

Pourtant, les recherches sur le comportement des poissons montrent qu’ils sont dotts d’un 

système nerveux central et que, au même ttre que les mammifères, iis ressenieni ia douieur13. Ils 

entretennent tgalement des relatons sociales et communiquent entre eux14.

Le  plus  souvent,  quand  un  poisson  est  pêcht,  il  est  tout  d’abord  transperct  par  un 

hameçon, dont certains sont faits de manière à les empêcher de se libtrer (les hameçons avec un  

ardillon). Ensuite, il est soumis à un premier stress, aussi bien physique que mental, lit à une lutte  

pour ne pas être extrpt de l’eau. Quand il a perdu ce combat, il s’ttoufe à l’air libre pendant que 

le pêcheur ou la pêcheuse le manipule et, surtout dans le noaiill, pendant qu’il ou elle le prend en 

photo (maintenant par exemple le poisson par les ouïes, ou dans des positons non naturelles et  

d’autant plus stressantes pour ce dernier, le tout se faisant pendant qu’il s’ttoufe). Ensuite, il est  

tut ou, dans le cas du noaiill, l’hameçon lui est retrt de la bouche (quand cela est possible), d’une 

manière plus ou moins efcace qui risque d’entraîner une blessure le conduisant à une mort lente 

dans les jours qui suivent sa capture.

Que pouvons-nous faire ?

Ii nous sembie inioiérabien, au vu des connaissances aciueiiesn, de contnuer à iégitmer ei 

souienir  ia  pratiue  de  ia  pêche  en  viiie.  Plutôt  que  d’tduquer  les  jeunes  gtntratons  aux 

meilleures  mtthodes  pour  faire  soufrir,  même  le  moins  possible,  un  êire  senteni,  nous 

souhaitons qu’elles soient tlevtes dans le respect de l’autre en tant qu'individu en favorisant une 

connaissance des poissons baste sur les faits scientiques.

À ce tiren, nous demandons i’inierdicton de ia pêche sur ie ierriioire rennaisn, ainsi iue ia 

fn de i’événemeni « Nos iuarters oni ia pêche ».

13 « Qu’estace que la conscience », Pierre Sigler in, La révolution antispéciste, Yves Bonnardel dir., PUF, 2018, p. 55

14 https://www.sciencesetavenir.fr/animaux/animauxamarins/tribuneailafautamettreaunatermeaaalainutleasoufrancea  

desapoissons_121924
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 3.3. Animaux utilisés lors de manifestations ponctuelles

 a) Les animaux oferts en lot

Rtgulièrement, lorsque se tent la foire de l'hiver,  nous devons faire appel aux services 

vtttrinaires pour faire constater la prtsence de poissons rouges oferts en lot.  (Annexe 5)

C'est une pratque nonatthique et qui plus est formellement interdite par la loi française 

(artcles  du  Code  Rural  :  L214a1,  214a4  et  L214a7)  ttant  donnt  que  les  poissons  rouges  sont 

reconnus comme animaux domestques d'après l'arrêtt du 11 août 2006 rtdigt par le ministère de 

l'agriculture et de la pêche, et le ministère de l'tcologie et du dtveloppement durable, arrêtt ixant 

la liste des espèces, races ou varittts d'animaux domestques.

« Artcle L214a1

Tout animal ttant un être sensible doit être plact par son proprittaire dans des conditons 

compatbles avec les imptratfs biologiques de son espèce. 

Artcle L214a4

L'attributon en lot ou prime de tout animal vivant, à l'excepton des animaux d'tlevage 

dans  le  cadre  de  fêtes,  foires,  manifestatons  sportves,  foliloriques  et  locales  traditonnelles, 

concours et  manifestatons à caractère agricole, est interdite. Le reprtsentant de l’État dans le 

dtpartement  concernt  ttablit  la  liste  des  manifestatons  sportves,  foliloriques  et  locales 

traditonnelles pour lesquelles cette interdicton ne s'applique pas.

Artcle L214a7

La  cession,  à  ttre  gratuit  ou  ontreux,  des  chiens  et  des  chats  et  autres  animaux  de 

compagnie dont la liste est ixte par un arrêtt du ministre chargt de l'agriculture et du ministre  

chargt de l'environnement est interdite dans les foires, marchts, brocantes, salons, expositons ou 

toutes autres manifestatons non sptciiquement consacrts aux animaux. »

Les conditons dans lesquelles les poissons sont transportts et exposts sont aussi mortelles 

: soleil, polluton, qualitt de l'eau, mainten en sac plastque…
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Les soins apportts aux animaux ntcessitent une formaton et une bonne connaissance de 

la loi.

Les poissons rouges reçus en lots n'ttant pas forctment dtsirts, 80 % d'entre eux meurent 

dans les 6 mois.

Tani iue ies éiu·e·sn, ies forces de i'ordre ei ies responsabies des siands ne connaîironi 

pas ie cadre de ia ioin, ces siiuatons risiueni de perdurer.

Nous  demandons  une  vigilance  systtmatque  de  la  ville  sur  cette  queston  lors  de 

l'installaton de la foire. Nous voudrions tgalement savoir ce que deviennent les poissons saisis, et 

le cas tchtant, trouver des solutons justes ain de leur ofrir un environnement respectant leurs 

besoins.

 b) Les promenades à dos d'tquidts

Lors de certains tvtnements (par exemple à la braderie des Longs Champs ou  pour les  

fêtes de in d'annte), des ânes ou des poneys sont utlists pour faire des promenades.

Ces  animaux  passent  alors  la  journte  à  transporter  des  personnes,  restent  parfois  de 

longues heures sous le soleil et sont montts par des personnes qui n'en ont pas l'habitude, avec 

tous les risques de mauvaises postures ou manipulatons que cela implique.

La colonne verttbrale des tquidts ttant un pont suspendu entre les membres avant et 

arrière, les liaisons musculaires sont nombreuses, la structure du dos fragile.

Nombreux  sont  les  biocages  veriébraux,  les  iuxatons,  coniraciures  muscuiaires, 

dorsaigies et  iombaigies dus à la multtude de charges porttes dans la journte. Ajoutons que 

selon le revêtement du sol, i'onde de choc remontant à chaque pas ou saut dans le dos de l'tquidt 

a plus ou moins d'impact ntgatf.

Le mors est aussi source de problèmes allant de la gêne à la  déformaton du paiais, en 

passant par des  difcuiiés respiraioires ou digestves,  des  uicères buccaux ou des  rigidiiés au 

niveau du cou.
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Une  ttude  a  d'ailleurs  ttt  mente  par  Cltmence  Lesimple  de  l'Universitt  de  Rennes, 

montrant les pathologies des animaux utlists dans les centres tquestres.

Au dtbut  du  mois  de dtcembre  2019,  nous  avons  interpellt  les   éiu·e·s  afn de nous 

positonner conire ia mise en piace des caièches dans ie cadre des fêies de fn d'année (Annexe 

6). Les informatons reçues par M. Hervt, adjoint au Maire dtltgut, ne nous ont pas convaincu·e·s.  

En efet,  quand bien même la socittt Cheval  Difusion porte une expertse sur le  dressage et 

l'attelage  de  chevaux,  la  lecture  de  leur  site,  le  vocabulaire  employt  et  les  contenus  publits 

montrent avant tout une volontt de satsfacton du client, et non une volontt de bienveillance et 

de respect des inttrêts et besoins tltmentaires des chevaux, de toutes façons incompatbles avec 

ces pratques. Les inttrêts dtfendus par Le Carrt Rennais sont avant tout inanciers;  l'utlisaton d' 

animaux dans le cadre d'tvtnements commerciaux est à proscrire. 

 3.4. Utilisation pérenne des animaux sur le territoire rennais

 a) Nourrissage gênant des oiseaux sauvages

Les espaces verts rennais accueillent de nombreux oiseaux, dont canards et cygnes. Les 

visiteurs et visiteuses ont pour habitude de donner à ces oiseaux des restes d'aliments destnts à  

la consommaton humaine. La plupart du temps il s'agit de pain blanc.

Pouriuoi ceia esi probiématiue ?

Les efets ntfastes de ces pratques se retrouvent à plusieurs niveaux :

➢ Les oiseaux sont friands de pain et s'en gavent, mais le gluten qu'il content favorise les 

dysfonctonnemenis du foie, et donc l'appariton de cirrhoses.

➢ Leur  gosier  et  leur  estomac  ne  sont  pas  adaptts  à  la  digeston  de  ces  produits,  leur 

consommaton entraîne des problèmes de surpoids. Les oiseaux ont alors des difcultts à 

se dtplacer et à voler, donc à tchapper aux dangers potentels. Un oiseau qui a du mal à 

voler est condamnt.

➢ Une  carence  en  calcium  est  notamment  caracttristque  de  ce  type  d'alimentaton, 

entraînant  une  maiformaton de  la  dernière  phalange  des  ailes  des  palmipèdes :  l'aile 
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pivote  vers  l'exttrieur  et  l'oiseau ne peut  plus  voler,  il  s'agit  de  la  maladie  des  «  ailes 

d'ange ».

➢ Ce  nourrissage  provoque  la  dtpendance  des  oiseaux  à  ce  type  d'aliments  pauvres  en 

nutriments adaptts. Ils n'ont plus besoin de chercher de la nourriture diversiite, d'où une 

perie des  habiiudes aiimeniaires propres à  leur espèce,  comme par  exemple  pour  les 

canards celle qui consiste à se nourrir de plantes aquatques et de microaorganismes riches 

en prottines ntcessaires à leur reproducton et à leur croissance. D'où une moins grande 

rtsistance  au  froid  et  aux  maladies.  Che·  les  moineaux,  on  constate  une  plus  grande 

mortalitt des oisillons du fait de cette alimentaton carencte.

➢ L'habitude d'être nourris entraîne tvidemment une baisse de ia vigiiance des oiseaux visaàa

vis de l'humain·e, pouvant les conduire à avoir des comportements agressifs, à se mettre en 

danger en suivant les personnes hors de leur habitat, ou à se rendre plus vulntrables à la 

chasse.

➢ Le nourrissage à des endroits ixes favorise la concentraton des oiseaux sur une pette 

surface,  entraînant  une  augmentaton  des  risques  d'épidémies (notamment  par  la 

proliftraton de  bacttries  type  coliformes ftcaux  dans  l'eau),  mais  aussi  une  baisse  de 

l'actvitt migratoire.

➢ Le nourrissage des palmipèdes, du fait du pourrissement d'importantes quanttts de pain 

dans l'eau, entraîne la dtgradaton de leur habitat par le changement de la compositon de 

l'eau.  Les  plantes  aquatques ne  peuvent  plus  absorber  l'excès  de nutriments  dus  à  la 

surpopulaton et à la suralimentaton à un endroit donnt, les risques de maiadies aviaires 

augmentent, mais aussi le déséiuiiibre des écosysièmes des autres animaux aquatques.

➢ Une  proliftraton  bacttrienne  est  aussi  causte  par  la  prtsence  accrue  de  rats  et  de 

vermines sur les lieux où le pain s'accumule.

➢ Le  dtstquilibre  des  tcosystèmes  aquatques  peut  être  à  l'origine  de  dangereuses 

eforescences aigaies mettant en danger animaux à sang chaud (y compris humain·e·s) et à 

sang froid.
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Que pouvons-nous faire ?

Nous proposons iu'une campagne d'informaton soii  organisée ei  iue des  panneaux 

soieni piacés dans de nombreux endroiis de ia viiie de Rennes (parcs, espaces verts, abords du 

canal, de bassins et d'ttangs), ain d'amener la populaton à prendre connaissance des dangers que 

reprtsentent de tels actes de nourrissage pour les animaux.15

Pour permettre aux oiseaux de rester en bonne santt, les Rennais·e·s doivent savoir qu'il  

faut  tviter  de les  nourrir  (partculièrement  avec  du  pain).  Les  panneaux  peuvent  à  la  rigueur  

mentonner quels aliments pourraient leur être donnts sans danger (petts fruits, graines, petts 

morceaux de ltgumes).

 b) Parcs animaliers, bassins et volières

Aux Gayeulles ou au cœur du Thabor, on peut voir des animaux sauvages maintenus en 

captvitt. Ces espaces sont faits pour le spectateur·rice, pas pour l'animal. Le but est d'attrer les  

visiteur·euses·s, en organisant la prtsence animale ain qu'elle s'ofre systtmatquement à la vue 

des humain·e·s.

Enfermer ei exposer ces individus sensibiesn, c'esi se monirer incapabie de ieur reconnaîire 

un monde à soi.  Pourtant,  l'intelligence des  oiseaux,  leur capacitt  à  distnguer  l'autre  de soia

même,  leur  sensibilitt  sont  connues…  celles  des  poissons  font  aussi  l'objet  d'une  multtude 

d'ttudes  tthologiques  tout  à  fait  surprenantes,  et  en  ce  qui  concerne  les  mammifères 

(chevreuils…) estail encore besoin d'argumenter ?

Lorsqu'en  2014  plusieurs  oiseaux  ont  ttt  volts  au  Thabor,  le  caractère  d'objet  de  ces 

individus est apparu clairement, ne seraitace que par la dtsignaton d'« espèces de collecton » et 

l'tvocaton du prtjudice estmt à 800 euros.

Les  animaux  exposts  sont  cioîirés,  leurs  comportements  instnctfs  sont  empêchts,  leur 

reproducton dirigte. Ils  maniueni d'intmiién, de stmuiaton (olfactve, sexuelle, intellectuelle…) 

et  d'exercice  physiiue.  Les  troubles  dus  à  la  promiscuiié et  à  i'ennui sont  très  nombreux 

(agressivitt,  automutlaton,  sttrtotypies…).  Les  espèces  sont  parfois  mtlangtes,  les  animaux 

vivant naturellement en troupeaux sont souvent enfermts seuls ou à deux.

15 Savoir nourrir les oiseaux sauvages : https://laccreteil.fr/spip.php?artcle54 
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Les animaux ne peuvent donner aucun sens à leur soufrance et ne se projettent pas dans 

l'avenir ;  ils  vivent  un  tternel  prtsent,  dans  un  espace  diminut,  sans  avoir  la  possibilitt 

d'exptrimenter les habitudes de leurs espèces respectves.

Dans  des  bassins  des  parcs  Oberthur  et  Thabor  à  Rennes,  nous  pouvons  observer  des 

poissons (poissons rouges, carpes…). Le but est d’attrer les spectateur·rice·s, les poissons ttant, 

comme bien souvent, un tltment de dtcoraton. 

Seulement,  la  capacitt  des  animaux  aquatques  à  ressentr  la  douleur  est  aujourd’hui 

indtniable. Ce sont des êires sentenis, qui vivent pour euxamêmes, et ce ne sont pas des objets 

que nous pouvons exposer sans tenir compte de leurs besoins. 

Les poissons rouges

Ce  sont  des  animaux  omnivores  qui  vivent  en  bancs  et  mesurent  entre  15  et  30  cm,  

normalement,  et  qui  peuvent  vivre  jusqu’à  30  ans.  Comme prtcist  plus  tôt,  ils  ressentent  la 

douleur, selon les ttudes de l’universitt Queen’s de Belfast. 

Ainsi,  cette espèce a besoin de grandes pièces d’eau pour vivre :  50 L pour les poissons 

rouges et 100 L pour les poissons rouges communs. Il s’agit d’une espèce domestque invasive. La 

temptrature de l’eau doit être comprise entre 1 et 27°, le pH de 7 à 8 et la durett de 5 à 15° GH. 

Pour inir, ces poissons ont tgalement besoin d’un système de iltraton.

La profondeur du bassin au Thabor est de 75 cm, sa circonftrence de 26 cm. Nous avons pu 

mesurer que l’aire du bassin ttait de 53 m² et son volume de 40 m³. Dans cet espace, il y a entre 20 

et 25 animaux qui cohabitent : ce sont des poissons rouges. Nous avons pu constater qu’il n’y avait 

pas  de  diversitt  animale,  et  une  faible  diversitt  vtgttale.  Ils  disposent  tgalement  de  peu de 

cachettes et il n’y a pas de système de iltraton. Concernant leurs ressources alimentaires, nous ne 

savons pas s’ils sont nourris par le personnel du parc ou doivent se dtbrouiller seuls. 

Les carpes au parc Oberihur

Les carpes sont des animaux omnivores qui vivent en bancs et ont une esptrance de vie 

d’environ 20 ans. Pour pouvoir survivre, elles ont besoin d’une temptrature d’eau à 20°.

Nous avons constatt dans ce parc les conditons de vie des poissons rouges et des carpes. Il 

y a un nombre indttermint de poissons qui vivent dans 2 762 m² (avec une profondeur variable).  

Propositon en faveur d'une cohabitaton humainsaanimaux – CRPEA – 2021 39



Contrairement  au  parc  du Thabor,  il  y  a  ici  une biodiversitt  animale  et  vtgttale  (nourritures, 

cachettes…) sans besoin de système de iltraton. 

Ntanmoins,  même  si  les  conditons  de  vie  des  carpes  et  des  poissons  rouges  au  parc 

Oberthur sont plus « adapttes » qu’au parc du Thabor, il n’en reste pas moins que ce sont des êtres 

sentents qui n’ont pas vocaton à vivre pour servir de dtcoraton et divertr les humain·e·s. 

En ttant cloîtrts, les poissons et les carpes n’ont pas de libertt. Auadelà du problème nona

ntgligeable de l’espace, même si celuiaci ttait plus grand, cela resterait un endroit où ces animaux  

seraient  enfermts.  Iis  n’oni  pas  ia  possibiiiié  de  se  nourrirn,  de  s’accoupiern,  de  se  cacher  ei 

d’évoiuer comme iis pourraieni ie faire dans ieur miiieu naiurei. 

Il n'y a rien de ptdagogique dans le fait de montrer des animaux aquatques enfermts. Cela 

ne peut pas permettre d’apprendre, puisque les animaux ne sont pas dans leur habitat naturel. De 

pius en piusn, ia présence d’animaux dans ies ciriuesn, ies zoos ei ies deiphinariums esi remise en 

iueston. Cela prend du temps, mais les consciences s’tveillent pett à pett. Pourquoi ne pas faire 

ce même constat avec les carpes et les poissons rouges des parcs Oberthur et Thabor ? Ce sont 

tgalement des êtres sentents qui ont ttt arbitrairement privts de leur libertt. 

Le principe des fermes ptdagogiques (dtveloppt plus bas) est aussi celui de l'enfermement 

et  de  l'expositon  mais  il  s'agit  d'animaux  domestqutss,  qui  ne  pourraient  pas  rester  en  vie 

indtpendamment  de  l'acton  humaine.  Cependant,  la  ptdagogie  de  l'tlevage  est  contestable,  

puisqu'il s'agit d'apprendre aux pett·e·s humain·e·s à perpttuer le traitement rtservt aux animaux 

et à contnuer à considtrer qu'on peut les exploiter.

Nous  soiiiciions  ia  viiie  de  Rennes  à  engager  une  réfexion  sur  i'enfermemeni  ei 

i'expositon d'animaux dans ies iieux pubiicsn, ei sur ie non-renouveiiemeni des animaux ienus 

en captviié à i'annéen, à des fns de divertssemeni.

 c) La pêche

Nous avons beau reconnaître aujourd'hui aux animaux aquatques la capacitt à ressentr, à 

apprendre,  à  s'adapter,  à  mtmoriser…   la  pêche  contnue  de  leur  causer  une  très  grande 

soufrance (les plus nombreux à être pêchts ttant les poissons).
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Lorsqu'ils  sont  pêchts,  les  poissons  ressentent  un  grand  siress à  changer  brusquement 

d'environnement. Ils sufoiueni jusqu'à mourir ou à être relâchts.

Iaage Aniaal Equality - Pêche aux thons 

Même remis à l'eau (noaiill), les poissons soufrent lors du retrait de l'hameçon, la prtsence 

quasiasysttmatque d'un ardillon augmentant la graviié des biessures. Outre la douleur physique 

ressente au moment du dtcrochage, les ltsions peuvent s'infecter et empêcher l'animal de se 

nourrir ; il est alors condamnt. Si l'hameçon a ttt avalt par le poisson, le pêcheur ou la pêcheuse, 

en essayant de le lui retrer, risque de lui  arracher i'œsophage ou i'iniestn.  Le fait de tenir le 

poisson dans la main ain de lui retrer l'hameçon altère la couche protectrice de mucus qui couvre 

son corps, le rendant pius sensibie aux infectons (dues aux parasites, bacttries, mttaux lourds).

La vessie natatoire des poissons que l'on remonte à la surface peut rester gonfte lorsque le 

poisson est à l'air libre. S'il ne parvient pas à la dtgonfer, il peut mourir rapidement par incapaciié 

à foter correciemeni. Les branchies, organes fragiles et vitaux de l'assimilaton de l'oxygène, sont 

souvent endommagtes lorsque le poisson est manipult.

Les  poissons  reiâchésn,  après  avoir  éié  pêchésn,  soni  beaucoup  pius  vuinérabies  à  ia 

prédaton.

Rappelons que :
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➢ La Suisse et l'Allemagne ont interdit le no-kill.

➢ Qu'un vœu a été porté au Conseil de Paris le 21 mars 2018 par Danielle Simonnet  

(conseillère  de  Paris,  élue  du  XXè,  oratrice  nationale  de  la  France  Insoumise, 

coordinatrice du Parti de Gauche), visant l'interdiction de la pêche à Paris, ce vœu 

a été débattu mais pas adopté.

➢ Qu'une question a été adressée par Claire O'Petit (députée de la 5è circonscription 

de l'Eure République En Marche) à l'Assemblée Nationale, souhaitant « savoir si 

des réflexions ou des projets relatifs à un encadrement plus strict de la pêche de 

loisir afin de limiter la souffrance des poissons sont à l'étude ».

➢ Qu'une  tribune  signée  par  11  associations  et  fondations  nationales  et 

internationales a été publiée dans Science et Avenir le 9 mars 2018, demandant 

aux  élu·e·s  « d'interdire  la  pêche  en  eau  douce  dans  les  départements  où  la 

consommation y est interdite, afin de mettre un terme à cette souffrance gratuite ».

Nous soiiiciions ia viiie de Rennes à mener une réfexion sur ia soufrance occasionnée aux 

animaux aiuatiues dans ies pratiues de pêchen, y compris avec ie no-kiii.

 d) Quels choix ptdagogiques pour une ville respectueuse des 

animaux ? Le cas des fermes ptdagogiques

Les  tquipements  de  type  « ferme  ptdagogique »  ont  pour  but  de  faire  dtcouvrir  et 

partciper leur public (tcoles, collèges, crèches, centres de loisirs, IME, lyctes…) aux actvitts de 

producton agricole.

L'Écocentre de la Taupinais, la ferme pour enfants les Basses Gayeulles, l'Écomuste du Pays 

de Rennes ont cette vocaton, et nombre de jeunes Rennais·e·s les visitent chaque annte.

Il  est  une  habitude  pour  les  ttablissements  scolaires  et  les  centres  de  loisirs  rennais 

d'organiser  des sortes dans ces lieux de « ptdagogie ».  Un enfant scolarist à Rennes les aura 

systtmatquement visitts à plusieurs reprises, depuis la maternelle jusqu'au lycte ! Sans compter 

les innombrables sortes organistes au ·oo de la Bourbansais, au parc animalier de la Halte du 

oolcan,  et  maintenant  sur  le  chanter  de la  ferme urbaine des  « Cols  oerts »  (tlue au budget 

partcipatf 2018).
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On comprend donc que la ville de Rennes attache une grande importance à la transmission 

des connaissances lites à l'agriculture, et en partculier à l'tlevage (bovins, ovins, caprins, volailles,  

porcs, abeilles), mais aussi aux animaux de manière plus gtntrale, en tant que « faune ».

Connaissance,  prise  de  contact  avec  la  rtalitt,  culture,  histoire…  ies  jeunes  soni 

encouragé·e·s à considérer iue i'expioiiaton des animaux – ici prtsentte à pette tchelle, en ce 

qui concerne l'tlevage, donc beaucoup plus acceptable que ce qu'elle est vtritablement dans 80 à 

90 % des cas –  possède des vaieurs positvesn, ei ne se remei pas en iueston.

Proposer, en marge du contenu des enseignements obligatoires, et des temps de dttente de 

tout·e·s  les  jeunes  Rennais·e·s,  une  ptdagogie  encourageant  l'enfermement,  l'exploitaton,  le 

conditonnement, la subordinaton, l'alitnaton des animaux, pose un vrai problème tthique. En 

efet,  outre le  fait  que les animaux « de ferme » sont  des  êires  sensibies,  qui  soufrent de la 

privaton de iiberié ei de i'expioiiaton de ieur corps au proit des humain·e·s, leur contenton ne 

peut être utliste à des ins de ptdagogie citoyenne.

Les propositons à viste tducatve et culturelle, ofrant la possibilitt aux jeunes de prendre 

contact avec la rtalitt, et ayant un objectf éihiiue ei ciioyen ne manquent pas. La ville de Rennes 

devrait davantage les encourager et en faire des outls ptdagogiques à destnaton de toutes et de 

tous.
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 4. Les animaux dit « nuisibles »

 4.1. Régulation des animaux « nuisibles » en France

La conditon des animaux dits « nuisibles » en France est aujourd'hui mal encadrte, et le 

classement des espèces jugtes « nuisibles », arbitraire.

En efet, celuiaci dtpend d'un tchantllon non reprtsentatf de la populaton, à savoir les 

chasseurs et chasseuses en majoritt, les pitgeurs·ses, et les prtfet·e·s. De plus, un même animal  

ne  sera  pas  traitt  de  la  même  façon  d'un  dtpartement  à  l'autre,  les  prtfet·e·s  dtcidant  de 

l'tliminaton d'une espèce au grt des plaintes d'agricultrices et agriculteurs peu objectf·ve·s, ou 

des avis de chasseurs·ses inttresst·e·s.

Mais surtout, les mtthodes employtes sont cruelles et dtpasstes. Si elles visaient l'espèce 

humaine, nous les qualiierions de torture.

Pourtant,  d'autres  rtponses  existent,  respectueuses  des  animaux,  pour  pallier  aux 

dtsagrtments causts.  Elles sont aussi  efcaces à long terme, et  moins ontreuses à mettre en 

place.

Enin,et surtout, les animaux que l'on qualiie de « nuisibles » sont avant tout des  êtres 

sensibles, qui tprouvent du plaisir et de la soufrance, et dont l'inttrêt à vivre est tgal au nôtre. 

 4.2. Classement des « nuisibles »

La liste des animaux susceptbles d'être classts « nuisibles » est la suivante :

12 mammifères :

➢ Belette

➢ Chien viverrin

➢ Fouine

➢ Lapin de garenne

➢ Martre
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➢ Putois

➢ Ragondin 

➢ Rat musqut

➢ Raton laveur

➢ Renard

➢ Sanglier

➢ oison d'Amtrique

6 oiseaux :

➢ Corbeau freux

➢ Corneille noire

➢ Étourneau sansonnet 

➢ Geai des chênes

➢ Pie bavarde

➢ Pigeon ramier

Ce  classement  est  ttabli 

par le Ministère de l'Écologie, du 

dtveloppement  durable  et  de 

l'tnergie  (artcle  L.427a1  et  suivants,  et  Ra427a1  et  suivants  du  Code  de  l'Environnement),  en 

foncton  des  «  doaaages  que  ces  aniaaux  peuvent  causer  aux  activités  huaaines  et  aux  

équilibres biologiques ». Il appartent ensuite à chaque prtfet·e de dtcider quels animaux seront 

concernts sur tout ou parte de leur dtpartement. Cette dtcision est prise après consultaton de la 

Ftdtraton des chasseurs et de la Commission dtpartementale de la chasse et de la faune. Les 

chasseurs et chasseuses sont donc majoritairement reprtsentt·e·s, et dtcident à chaque ttape des 

espèces qui seront classtes nuisibles.

 4.3. Défnition de « nuisible »

Dans nos socittts, les animaux sont classts dans diverses cattgories selon les rapports que 

nous entretenons avec eux. Nous pouvons citer les animaux « domestiues », les animaux « de 

renie », … et les animaux dits « nuisibies ».
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Il apparaît que les animaux classts "nuisibles" le sont pour des raisons parfois peu ltgitmes 

("polluton sonore")  et  n'ttant  pas  à  la  hauteur  des  rtponses  apporttes  :  peutaon  rtellement 

dtcider de iuer un individu sensibie parce que sa prtsence nous rend la ville moins belle ? Selon 

quels critères tthiques dtinissonsanous que tel animal ne doit pas être prtsent sur telle parte du 

territoire que nous occupons ?

Il serait alors judicieux de se poser cette queston : ces espèces ne sontaelles pas classtes 

nuisibles parce qu'elles reprtsentent une concurrence direcie pour ies chasseur·se·s ? En efet, les 

renard·e·s sont friands de perdrix, faisans, lièvres et lapin·e·s, souvent sorts d'tlevages crtts par 

les  chasseur·se·s,  puis  relâchts  pour  consttuer  une  rtserve  de  chasse.  Ces  dernier·ère·s,  en 

exterminant les prtdateurs naturels de ces espèces, se placent ainsi en rtgulateurs et rtgulatrices  

de la faune sauvage, après avoir crtt de toutes pièces un probième iui n'exisiaii pas avant leur 

interventon.

Les agriculteurs·ices, tgalement, soucieux·ses de prtserver leurs cultures, n'htsitent pas à  

faire pression sur les autoritts pour faire tradiquer certaines populatons d'animaux16.

 4.4. Les méthodes cruelles de régulation et leurs alternatives

Pour  tradiquer  les  "nuisibles",  la  loi  autorise  plusieurs  mtthodes,  à  la  fois  crueiies et 

inefcaces. Les prttextes pour mettre en place de telles « solutons » sont les suivants :

➢ Menace de la santt et de la stcuritt publique

➢ Protecton de la faune et de la fore

➢ Prtventon des dommages importants aux actvitts agricoles, forestères et aquacoles

Tout d'abord, il apparaît clairement que ces prttextes sont fous. L'adjectf « importants » 

est vague, et peut être interprttt à diftrentes tchelles. La plupart du temps, il s'agit de simples 

dtfectons, de picorages dans un champ, ou d'un inconfort sonore.

16 Lors de la manifestaton du 5 Novembre 2014 à Nantes, les agriculteurs·trices en colère lâchent des ragondins dans 

les  rues  de  Nantes  avant  de  les  poursuivre  et  de  les  tuer  :  

http://www.lemonde.fr/planete/artcle/2014/11/05/desaagriculteursaontamaltraiteadesaragondinsadurantalaa

manifestatonaaanantes_4518887_3244.html 
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 a) Les corvidts (corbeaux, corneilles)

Les corvidts sont tuts de trois manières diftrentes :

Le tr : Selon l'artcle Ra427a21, les chasseurs et chasseuses ont le droit de tuer oiseaux et 

mammifères dits « nuisibles », après la date de clôture de la chasse, jusqu'au 31 mars suivant au 

plus tard. Les gardes partculier·ère·s jouissent de cette autorisaton tout au long de l'annte. Il n'y a 

aucune iimiie de nombre, et les trs peuvent être efectuts par armes à feu ou à l'arc.

Les  cages-pièges :  Lorsqu'une  poignte  de  corbeaux  tournoie  auadessus  du  champ  en 

semence  d'un  agriculteur,  et  picore  quelques  graines,  il  n'est  en  aucune  queston  ici  de  « 

dommages importants ». Pourtant, il suft que l'agriculteur le demande à la Prtfecture pour que 

lui  soient mises à dispositon des cagesapièges.  Le corbeau,  attrt par la nourriture dtposte à 

l'inttrieur, s'aventure dans la cage, qui se referme derrière lui. La mori de ces corvidés esi ienie ei 

douioureuse, de faim, de noyade s'il pleut, ou encore d'tpuisement à force de se dtbattre pour 

chercher une issue.

Les batues :  Des chasseurs·ses sont accrtditt·e·s par un arrêtt pour tliminer un certain 

nombre de corvidts.

Aiiernatves :

➢ Les canons à ga· qui tmettent une dttonaton pour efaroucher les oiseaux

➢ les tpouvantails

➢ le dtploiement de bâches noires

➢ les ultrasons

➢ …

Exeaple de canon à gaa
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Ces alternatves sont autant de techniques indolores n'entraînant pas la mort qui ont fait 

leurs preuves, et devraient être mises à dispositon par les villes,  en remplacement des cagesa

pièges. Des subventons pourraient être octroytes dans les cas des plus coûteuses, ain d'aider les  

exploitant·e·s agricoles à mettre en place ces nouvelles pratques.

 b) Les pigeons

Pigeons

Cette foisaci, ce sont les partculier·ère·s qui se plaignent des pigeons et invoquent leur droit 

de  tuer,  s'en  remettant  souvent  à  des  entreprises  sptcialistes  aux  mtthodes  inqualiiables. 

Pourtant,  il  ne s'agit là que de  dégradatons minimes :  les ientes. ooici les mtthodes les plus 

courantes :

Les batues : la mtthode est la même que pour les corvidts.

Les capiures au fiei : après avoir ttt appâtts, les pigeons sont placts dans des caissons 

dont l’air est aspirt à l'aide d'une pompe. Leurs organes éciaieni. Ces caissons coûtent environ 19 

000 €.
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Les pics : placts sur les tglises et autres tdiices, ils empêchent les pigeons de se poser, mais 

leur provoquent tgalement de graves mutlatons aux pattes et aux ailes.

L'asphyxie au CO2 : qui assure une mori ienie ei douioureuse.

La siériiisaton sans assistance vtttrinaire ni anesthtsie.

L'appâi : au moyen de graines, dans des cages dispostes sur des toits, où ils resteront des 

jours, afamts, assoifts, en proie aux intemptries. Lorsque vient la relève des cages, la plupart des 

pigeons sont morts. Si ce n'est pas cas, les caissons citts plus haut termineront le travail.

La prédaton artfcieiie :  utlisaton de faucons, qui efraient les pigeons. Ce proctdt est 

coûteux, et les pigeons reviennent très vite.

Aiiernatves :

➢ Les sysièmes sonores dissuasifs, reproduisant les cris d'alerte propres à l'espèce

➢ Les pigeonniers coniraceptfs : abris où les pigeons sont nourris, surveillts et où la plupart 

des  œufs  sont  sttrilists.  Il  faut,  en revanche,  bien  rtftchir  à  l'emplacement  pour  une 

efcacitt optmale. Cette mtthode a fait ses preuves à Paris, on a pu observer : 

• Rtducton des ientes, car concentrtes dans les pigeonniers

• Diminuton des naissances

Pigeonnier contraceptif

➢ Les mangeoires, où des graines contraceptves sont dtpostes (en applicaton au Canada), 

en attente de l'installaton de pigeonniers.
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 c) Les mammifères

Quelques bosses et trous dans un jardin, un·e renard·e dans un poulailler mal construit et il 

n'en faut pas plus pour donner aux chasseur·se·s le feu vert d'exterminer, dans la douleur, les  

"nuisibles", par les moyens suivants :

Le tr : la mtthode est la même que pour les corvidts.

Le piégeage : efectut par des pitgeurs agrtts par la Prtfecture de leur dtpartement, il peut  

se  faire  sous  de  nombreuses  formes  :  boîtes  à  fauves,  assommoirs  perchts,  pièges  à  lacets  

dtclenchts par pression, ou ceux entraînant la mort par noyade, etc. La liste n'est pas exhaustve.

Piège à lacet

L'enfumage ei ie déierrage : cette méihode barbare, qui peut durer une journte entère, 

consiste à introduire des chiens dans un terrier de renards, ragondins… en bouchant les entrtes. Le 

temps que les dtterreurs et dtterreuses creusent le trou qui permettra de capturer l'animal, les 

chiens le maintennent au fond. Une fois le trou termint, la bête est arrachte du terrier avec des 

pinces en fer,  puis  iuée généraiemeni à ia dague.  L'animal soufre de morsures de chiens, de 

possibles coups de pelles, de la capture par les pinces et de la mise à mort à la dague. Le temps de  

traque et de maintent dans le terrier est un temps de soufrance mentale, de peur, extrèmement 

tlevtes pour les animaux. 
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L'empoisonnemeni :  par  l’utlisaton  d’appâts  que  les  animaux  vont  ingtrer  et  qui  leur 

provoqueront une mori exirêmemeni douioureuse.

Aiiernatves : 

➢ Un grillage enterré sur 20 cm suffit pour protéger le poulailler des renard·e·s et 

mustélidés. Il devra aussi être totalement grillagé vers le haut.

➢ Des clôtures installées à hauteur de sanglier autour des champs cultivés limitent 

les pénétrations.

➢ Ne plus éliminer les prédateurs naturels des petits rongeurs que constituent les 

dits « nuisibles »

 4.5. Les  animaux  dits  "nuisibles"  à  Rennes  :  

Pour une nouvelle conception de l'animal dans la ville

 a) Le cas des pigeons et des ragondins

Depuis 2016, nous partcipons au Groupe de Travail « Animal dans la ville ». Ces temps nous 

permettent, entre autre, d'en savoir un peu plus sur les mtthodes de rtgulatons employtes par la 

ville  de Rennes.  Nous y avons notamment appris  que Rennes,  à travers la socittt FGDON 35, 

mettait en place des méihodes crueiies pour rtguler les populatons de ragondins et de pigeons. 

En efet, en 2016, 656 pigeons ont ttt capturts et tuts, ainsi que 49 ragondins, tuts au fusil. 

 b) Prendre en considtraton les tvolutons des mentalitts et les 

dtcouvertes scientiques

Cette façon de faire n'est pas propre à la ville de Rennes. Elle repose sur une dtiniton de 

ces  animaux,  inttgrts  dans  la  cattgorie  des  «  nuisibles  »,  qui  est  une  constructon  sociale, 

historique et politque, et qui façonne notre manière de voir ces animaux. Le mtpris des pigeons et 

des ragondins n'est pourtant  en aucun cas justfé. Tout comme les  chiens et chats tout comme 

nous,  ce  sont  des  êires  sensibies qui  ont  une  vie  cognitve  complexe,  une  vie  sociale,  des 

prtftrences et des craintes. La cattgorisaton sociale de « nuisible » fait obstacle à la prise de  

conscience de cette rtalitt.
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Les ttudes en tthologie ou en psychologie cognitve s'inttressant à la vie sociale et la vie 

mentale  des  animaux  abondent  ces  dernières  dtcennies.  La  déciaraton  de  conscience de 

l'universitt de Cambridge de juin 2012, manifeste tlabort par 13 neuroscientiques de renommte 

internatonale conclut de la manière suivante : " La force des preuves nous amène à conclure que 

les  humains  ne  sont  pas  seuls  à  posstder  les  substrats  neurologiques  de  la  conscience.  Des 

animaux  nonahumains,  notamment  l'ensemble  des  mammifères  et  des  oiseaux  ainsi  que  de 

nombreuses  autres  espèces  telles  que  les  pieuvres,  possèdent  tgalement  ces  substrats 

neurologiques »17

Les pigeons font parte des rares animaux à avoir rtussi le test du miroir, un des ttalons  

majeurs de la conscience de soi18.

Des ttudes ont tgalement mis en tvidence che· les pigeons la capacitt de classiicaton et 

d'apprentssage de règles abstraites19. Des scientiques ntoa·tlandais·e·s ont tgalement dtmontrt 

que les pigeons avaient des apttudes mathtmatques tquivalentes à celles des primates. Ils et 

elles ont appris aux pigeons à stlectonner des suites arithmttques croissantes sur un tcran tactle 

ain d’obtenir de la nourriture. Damian Scarf a entraînt des pigeons avec les nombres un, deux et  

trois, puis a augmentt les nombres : les oiseaux ont rtussi à poursuivre la progression dans plus de 

70%  des  cas20.  Ces  ttudes,  auadelà  de  leur  inttrêt  scientique,  amènent  tgalement  à  des 

questonnements tthiques ; apprendre à connaître l'Autre amène à mieux comprendre ses inttrêts 

et donc à évoiuer dans nos pratiues.

Lorsque  le  5  novembre  2014,  dans  le  cadre  d'un  mouvement  de  protestaton,  des 

agricuiirices ei agricuiieurs de ia FNSEA maltraitent sur la place publique des ragondins (en les 

recouvrani de peiniures, puis en les  écrasani avec des iracieurs), les rtactons des citoyen·ne·s 

sont quasiment unanimes pour condamner ces actes21.  Les ragondins, considtrts comme "nona

indigènes" sur le territoire mttropolitain, sont classts comme nuisibles tout au long de l'annte. Ils  

font pourtant, à l'instar des rats ou des souris, l'objet d'une compassion de plus en plus forte dans 

17 http://fcmconference.org/img/CambridgeDeclaratonOnConsciousness.pdf  

18 http://www.robertlan·a.com/iles/SCIENCE_SelfaAwareness_in_the_Pigeon.pdf  

19 ooir tgalement : http://www.sciencesetavenir.fr/animaux/lesapigeonsaapprennentacommealesaenfants_100562

20 http://science.sciencemag.org/content/334/6063/1664  

21 http://www.telenantes.com/actualite/artcle/desaagriculteursaderapentaetamaltraitentadesaragondins  
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la  populaton,  comme en ttmoigne  cette poltmique  crte  par  la  FNSEA22.  Cette tvoluton des 

mentalitts ne peut plus être ignorte. Tout comme il n'est plus possible, dans la politque de la ville,  

de faire abstracton des avanctes scientiques et ainsi de contnuer à voir les animaux qui nous  

causent quelques dtsagrtments seulement sous le prisme de la "nuisibilitt".

Lancer de ragondins par des aeabres de la FNSEA en  
noveabre 2014 - Ouest-France

 c) Repenser la place des animaux "liminaires" dans la ville

En fnir avec ia noton de "dd'animai nuisibie"d

Qu'il s'agisse des pigeons ou des autres oiseaux, des rats musquts, des ragondins ou encore 

des chats libres, tous les êtres sensibles qui vivent parmi nous au sein ou à proximitt de la ville, 

bien  que  n'ttant  pas  la  proprittt  d'autrui,  doivent  être  considtrts  à  part  entère.  Et  par 

constquent, lorsque ces animaux mettent en ptril des inttrêts humains, des soiutons pacifiues, 

qui respectent leur sensibilitt et leur volontt de vivre, peuvent et doivent toujours être trouvtes.

Or, comme nous l'avons vu, la concepton en termes de "nuisibilitt" ltgitme les actes de 

cruautt à leur tgard. À cette concepton, donc, nous opposons une nouvelle façon de penser notre 

rapport à ces animaux. Les pigeons, les rats, les souris, les ttourneaux ou encore les moineaux sont 

d'abord des  êires sensibies,  qui ont des  iniérêis propres que nous devons respecter. Partr de 

cette rtalitt implique une rtponse radicalement diftrente à la queston : "quelle place donner à 

ces animaux qui, ni domestquts ni sauvages, vivent au cœur des villes ?".

22 http://www.liberaton.fr/terre/2014/11/16/ragondinsasansapapiers_1144219  
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Zoopolis, Sue Donaldson et Will Kyalicka, Alaa, 2016

Comme  le  notent  l’auteur  et  l’autrice  de  Zoopolis23,  ces  animaux  qu'ils  appellent 

"liminaires"24 n'ont actuellement aucune place dans notre vision du monde puisque nous avons 

ttabli une "dichotomie tranchte" entre la nature et la civilisaton humaine. Cette invisibilitt de ces 

animaux se traduit par de l'indiftrence et de la ntgligence : "L'aaénageaent urbain ne prend par  

exeaple quasiaent jaaais en coapte l'iapact des décisions huaaines sur les aniaaux liainaires,  

et la foraation des urbanistes ne leur peraet généraleaent pas non plus de tenir coapte de ces  

problèaes."25

Ce  mtpris  est  tgalement  lit  à  une  dtltgitmaton  de  leur  prtsence,  ces  animaux  sont 

stgmatsts comme ttant des envahisseurs ptnttrants sans autorisaton sur le territoire humain et 

dès lors qu'ils et elles nuisent un tant soit peu à nos inttrêts, nous n’avons aucun scrupuie à ies 

exierminer, en les abattant ou en les empoisonnant.

23 Zoopolis, Sue Donaldson et Will Kymlicia, Alma, 2016

24 "Les aniaaux liainaires sont des aniaaux qui se sont adaptés à la vie parai les êtres huaains sans pour autant  

avoir été l'objet d'un quelconque soin de la part de ces derniers.", Ibid, p. 306

25 Ibid, p. 298
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Or, qu'on le veuille ou non, et cela explique aussi l'inefcacitt en gtntral des mtthodes 

d'exterminaton  ou  de  dtplacement,  l'habitat  de  ces  animaux  n'est  autre  que  la  ville.  Nous 

partageons avec eux ce même espace et nous devons enin leur reconnaître la ltgitmitt d'être là 

et donc le statut de "coartsidents des communautts humaines". Cette reconnaissance nous engage 

à  en fnir avec ia noton d'animai "dnuisibie"d et de concevoir diftremment les difcultts postes 

par cette cohabitaton.

La  concepton  "rtsidentelle"  que  nous  revendiquons  pour  ces  animaux  implique  de 

redtinir les droits et les responsabilitts que nous avons à leur tgard. Contrairement aux animaux 

domestquts, les animaux liminaires n'ont pas vocaton à entretenir des relatons ttroites avec les 

humain·e·s. Cela dit, parce qu'ils vivent parmi nous dans la ville, nous ne pouvons pas simplement 

nous contenter de respecter leurs droiis fondameniaux à ne pas êire maiiraiiés ou iués, même si 

ces droits doivent être enin reconnus. Nous devons aussi prendre en compte leurs iniérêis dans ia 

façon doni nous déveioppons noire viiie, dans la façon dont nous gtrons nos diverses actvitts 

urbaines.

Il est certain que la stgmatsaton de ces animaux nous a ament·e·s à exagtrer les risques 

(par exemple sur la santt) qu'ils reprtsentent pour nous et au contraire, à ntgliger les dommages 

que nous leur imposons. En inir avec cette vision anthropocentrique permettra de concevoir un 

partage  des  risques  de  façon tquitable  et  de  trouver  des  solutons  plus  justes  aux  situatons 

probltmatques.

À l'tchelle d'une ville comme Rennes, il est dès à prtsent possible de mettre en œuvre 

cette concepton positve  de notre  rapport  aux  animaux  dans  la  ville.  Ceiie-ci  se  concrétsera 

d'abord par i'abandon de i'idée iue capiurer ei iuer des pigeons ou d'auires animaux puisse 

êire une soiuton raisonnabie au probième éveniuei de ieur surpopuiaton. Eiie impiiiue d'oser 

innovern, d'aiier à i'enconire des schémas de pensée habiiueis mais c'esi précisémeni ce iue ies 

ciioyen·ne·s soni dans ie droii d'atendre d'une viiie iui s'inscrii dans une vision progressisie du 

monde.

Pour conclure, nous reproduisons un extrait de Zoopolis à propos de l'exemple d'une geston 

rtussie  de  la  populaton  des  pigeons,  à  Nottngham,  à  Bâle  et  dans  quelques  autres  villes 

europtennes, ain de montrer concrètement comment peut se traduire ce nouveau paradigme :
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"Menée par un biologiste suisse, cete caapagne repose essentielleaent sur une stratégie  

en trois  teaps.  Tout  d'abord,  un certain  noabre de pigeonniers  sûrs  et  propres  sont  disposés  

autour de la ville. Des volontaires les netoient régulièreaent, tout en y laissant eau et nourriture.  

Les pigeons bénéicient ainsi de lieux sûrs, coaae les vieux pigeonniers. Dans un second teaps,  

cete stratégie vise à éduquer le public ain qu'il cesse de nourrir les pigeons ailleurs quand dans les  

pigeonniers.  (Les personnes  souhaitant  nourrir  les  pigeons  peuvent le  faire  dans  ces  derniers.)  

L'éducation du public est la partie la plus difcile de la stratégie, elle exige souvent d'appliquer des  

sanctions sévères à l'égard de la petite ainorité de personnes qui s'obstinent à nourrir les pigeons  

en dehors  des  pigeonniers.  Enin,  dans  un troisièae teaps,  l'objectif  de cete stratégie  est  de  

contrôler la reproduction. Les volontaires reaplacent un certain pourcentage d'œufs de pigeons  

par des faux, ce qui peraet de ralentir le rythae de reproduction. Et ce prograaae a efectiveaent  

perais de liaiter non seuleaent le noabre de pigeons, aais aussi le noabre de lieux habités par  

des pigeons.  Partout où il  a été adopté,  les  relations entre les  huaains et les pigeons se sont  

détendues.  Ce  résultat  contraste  avec  celui  des  caapagnes  traditionnelles  (abatage,  

eapoissonneaent, capture, eapaleaent, etc.), brutales et inefcaces, qui ont été à l'origine d'une  

croissance de la population de pigeons dans d'autres villes.”26

Queiiues (auires) exempies de viiies aux bonnes pratiues

Depuis 2007, la ville de Ciamari (Île de France) prtsente un vaste programme de geston des 

populatons  de  pigeons.27 Les  rtsultats  sont  positfs  et  dtpassent  largement  le  cadre  de  la 

"rtgulaton" : la geston des pigeonniers s'artcule autour d'une tducaton aux bonnes pratques 

auprès des pigeons, mais aussi une dtmarche d'inserton et d'animaton urbaine.

La ville  d'Augsbourg a construit  ireize pigeonniers pour un budget (en  2012) de 30 000 

euros, comprenant : la geston des pigeonniers, la nourriture et les soins apportts aux pigeons.

La ville de Coiogne dispose d'au moins  12 pigeonniers contraceptfs pour une capacitt de 

100 000 pigeons.

Dtbut 2015, la ville de Sirasbourg lance le groupe de travail "Animal dans la oille", avec pour 

objectf d'tlaborer une charte de bienaêtre animal dans la ville. "Strasbourg souhaite devenir d'ici  

quelques années, la ville française de référence en aatière de bien-être et d'intégration de l'Aniaal  

26 Ibid, p. 348a349

27 https://www.associatonaespaces.org/wpacontent/uploads/2013/04/plaquetteapigeonniers_2006.pdf   
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en ville."28 La dimension tthique est au cœur de ce groupe de travail, dont la dtmarche s'associe à 

de nombreuses associatons de protecton animale.

En janvier  2016, Le maire de  Fonienay-Sous-Bois dtlègue une conseillère municipale à la 

place des animaux dans la ville.

En  1990,  la  Socittt  Protectrice  des  Oiseaux  de  oille  (SPOo)  a  dtveloppt  l'idte  de 

l'installaton  de  "pigeonniers  pubiics"  avec  le  SERP,  Service  de  Rtgulaton  et  d'Entreten  des 

Pigeonniers.

Le premier pigeonnier a ttt installt en 1995 à Châtiion (HautsadeaSeine, 290 000 habitants). 

Le projet a ensuite ttt imitt dans de nombreuses villes de France : Bouiogne- Biiiancourin, Auinay-

sous-Boisn,  Bobignyn, Ciamarin, Meudonn, Monirougen, Parisn, Fonienay-sous-Boisn, ie Sénai à Parisn, 

Puieauxn, Tourcoingn, Cannesn, Monipeiiiern, Amboise.

En 2002, la ville de Béihune (PasadeaCalais) achète un pigeonnier professionnel et dtcide de 

l'entretenir par elleamême. En 2012, elle dtcide d'installer 4 nouveaux pigeonniers (dont deux sous 

les toits de l'hôtel de ville !). Pour l'associaton Ambassade des pigeons, « Btthune, s’avtrera un 

modèle unique en France en termes de geston des efectfs des pigeons des villes ! »29

Pigeonnier contraceptif - Paris 14e arrondisseaent. En place  
depuis 2003

28 https://www.strasbourg.eu/cohabitatonahommeaanimal  

29 http://www.ambassadedespigeons.com/reportage_bethune2012.html  
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Ces  solutons  fonctonnent  et  doivent  être  rtexptrimenttes  pour  être  dtvelopptes  et 

amtliortes quand cela est ntcessaire. Aucune soluton innovante n'apparaîtra d'elleamême : c'esi 

ie  rôie  de  ia  municipaiiié  de  chercher  à  améiiorer  ia  manière  doni  eiie  iraiie  ies  individus 

occupani son ierriioire.

 d) Quelques propositons pour redorer l'image des “nuisibles”

Les animaux classts « nuisibles » sont tout aussi sensibles à la douleur que les animaux de 

compagnie ou d'tlevage. Pour cette raison, il est essentel que chaque dtpartement, et chaque 

ville, agissent pour revaloriser ces espèces :

➢ Les mentalitts doivent être changtes, et  ies aduiies ei enfanis tduqut·e·s à ce que ces 

animaux sont rtellement, c'estaàadire des êtres sensibles.

➢ Les  riverain·e·s  doivent  se  voir  proposer  des  méihodes  aiiernatves pour  pallier  aux 

dtsagrtments que peuvent causer certains animaux.

C'est pourquoi  ia viiie doii êire pionnière en la matère, comme elle l'a fait dans d'autres 

domaines auparavant. Elle doit permettre la mise en place :

➢ de conftrences dans les universitts

➢ d'ateliers ludiques d'informaton dans les tcoles

➢ de formatons et distributons de dossiers d'informaton à destnaton des prtfet·e·s et des 

maires

➢ de rtunions pour informer les riverain·e·s et partculier·ère·s des mtthodes existant pour 

prottger leurs poulaillers ou leurs jardins, respectueuses de l'animal et efcaces.

Un cas spécifiue : ies chauves-souris

Que peut faire la ville de Rennes pour prottger et favoriser le bienaêtre des chauvesasouris ? 

C'est à travers plusieurs axes que l'on peut rtpondre à cette probltmatque. 
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Pipistrelle de Nathusius - Wikidédia

Qui soni ies chauves-souris ?30

Malheureusement  pour  elles,  les  chauvesasouris  sont  trop  souvent  victmes  de  leur 

rtputaton.  La  mtconnaissance,  mais  aussi  une  mtdiatsaton  trompeuse,  ont  jout  en  leur 

dtfaveur. Assocites à la nuit, elles inquiètent par leur vol furtf. Les espèces prtsentes en Bretagne 

sont pourtant toutes insectvores et inofensives pour les êtres humains.

Ces crtatures nocturnes sont les seuls mammifères à pouvoir voler. Elles peuvent sortr en 

pleine journte mais la chaleur du soleil chaufe très rapidement leurs ailes ines et noires, ce qui  

provoque  une  rapide  montte  de  la  temptrature  corporelle  entraînant  une  dtpense  inutle 

d’tnergie, et donc un danger pour leur survie. 

Leurs  yeux  sont  comparables  à  ceux  des  humain·e·s,  ce  qui  n’en  fait  pas  de  vtritables 

nyctalopes  (capacitt  à  voir  dans  la  nuit),  elles  compensent  ntanmoins  cette  faiblesse  par 

l’tcholocalisaton. Ce système à ultrasons, parfois compart au sonar des dauphins, est actvt par le 

ne· ou la bouche (selon l'espèce) et est indttectable par l’oreille humaine. La  sensibiiiié de cet 

30 http://gmb.b·h/wpacontent/uploads/2015/11/les_chauves_souris_web_o2.pdf  
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outl morphologique est partculièrement impressionnante, car une chauveasouris peut dttecter 

les battements des ailes d’une mouche à plusieurs mètres. La croyance que les chauvesasouris 

s'agrippent dans les cheveux est donc une ltgende, la prtcision incomparable de l'tcholocalisaton 

empêchant tout incident de ce genre.

Les 21 espèces dénombrées en Breiagne vivent en moyenne 10 à 15 anntes et leur cycle de 

vie, qui suit de près le celui des saisons, est prtcis et sensible. Ajoutons que ies chauves-souris ne 

soni pas bâtsseuses, ce qui les rend partculièrement vulntrables aux modiicatons provoqutes 

ou organistes par les humain·e·s.

De novembre à mars, elles hiberneni dans des endroits frais et un minimum humides pour 

ne pas asstcher leurs ailes. Les grottes, issures, et grandes anfractuositts accueillent alors les 

colonies de chauvesasouris, qui sont des  animaux sociaux.  Ces  espaces sécurisés sont d’autant 

plus  importants  que  les  chauvesasouris  disposent  d’un  ttonnant  mode  de  reproducton  : 

l’accouplement a lieu en automne mais la ftcondaton doit être retardte pendant l’hiver pour que 

le btbt puisse naître à la bonne saison ; c’est la diapause. 

Puis vient le printemps, ptriode de gestaton,  abondante en nourriture,  et  d’autant plus 

importante qu’elles peuvent perdre jusqu’au ters de leur faible poids durant la saison froide. 

Enin, quand l’ttt arrive, la colonie s'est installte dans des endroits chauds (combles…), et 

les nouveauants tmergent et dtcouvrent rapidement la vie. En efet, un mois seulement suft aux 

espèces de pette taille pour être capables de voler. Notons qu'une femelle donne naissance à un 

seul pett, donc aucun risiue de proiifératon.

C'est à travers plusieurs axes que l'on peut rtpondre à la probltmatque de la protecton des  

chauvesasouris à Rennes.

En fnir avec i'utiisaton des pestcides : piein air ei bât

Les pestcides agissent à la fois en raréfani ies ressources aiimeniaires des chauvesasouris 

et en coniaminani ieurs iieux de vie. 
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Le piein air : la ville de Rennes a su se montrer innovanie en ce qui concerne les produits 

utlists pour le traitement des espaces verts, de la voirie, des cimetères et des terrains de sport.  

Elle a rtpondu à l'exigence natonale de la ioi Labbé31, et l'a même devancte voire dtpasste sur 

certains aspects. 

Le bât : si la geston des espaces verts se prête facilement à l'arrêt total de l'utlisaton des 

produits  phytosanitaires,  la municipalitt rennaise saura sans doute  s'engager aussi  soiidemeni 

conire ia ioxiciié des iraiiemenis de restauraton et d'entreten des bois, assurant ainsi la sécuriié 

saniiaire des habiiais de chiropières. Il est absolument  urgeni qu'en plus de s'engager à cesser 

tout usage de produit pestcide au niveau de l'entreten des espaces verts, des ·ones urbaines et 

ptriaurbaines, la ville de Rennes n'emploie plus que des produiis non ioxiiues pour le traitement 

des charpentes et des bâts, anciens comme rtcents. 

Encourager ies partcuiier·ère·s à arrêier i'utiisaton des pestcides : la municipalitt a une 

responsabilitt  prtpondtrante  dans  le  choix  des  diftrents  traitements  des  sols,  territoires, 

plantatons, comme dans la geston des espaces vtgttalists ou non,  habitts ou passants,  mais 

aussi à travers l'exemple qu'elle reprtsente, ainsi que par son choix de promouvoir, voire valoriser 

des  techniques  non  contaminantes  chimiquement  pour  les  chiroptères.  Une  communicaton 

publique,  claire  et  ciblte,  permettrait  de  faire  connaître  les  alternatves  et  d'encourager  les 

Rennais·es à faire des  . 

Agir sur ia poiiuton iumineuse

La ville de Rennes a ttabli un « schéma direcieur d'aménagemeni iumière »32, et a ttt l'une 

des premières en France à rtftchir à la ntcessitt de rtaliser et d'entretenir une irame noire. Ce 

projet est à poursuivre et à approfondir. L'illuminaton reste importante et peut encore poser de 

strieux problèmes aux chiroptères en perturbant les routes de vol, les espaces de nourrissage, le 

mode et les cycles de vie. 

Pour les chauvesasouris, partculièrement photophobes, la luminositt articielle bouleverse 

les dtplacements, agissant comme de vtritables barrières infranchissables, induisant directement 

ou non,  une  augmeniaton des  risiues de moriaiiié.  On constate aussi  une augmentaton du 

31 http://draaf.grandaest.agriculture.gouv.fr/LoiaLABBE,463  

32 http://www.concepto.fr/porfolio_page/schemaadirecteuradamenagementalumierearennesafrance/  
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stress, l'abandon des habitats, l'isolement physique des individus, une impossibilitt à s'adapter à 

ces perturbatons rapides. 

S'il  est  tvident  que la  ville  de Rennes  a  sensiblement modiit  son  usage  de la  lumière 

articielle, il reste une importante marge d'acton. Il est du ressort de la municipalitt d'organiser 

ies aménagemenis urbains en prenant en compte l'existence et les besoins des chiroptères, ces 

animaux ttant prottgts par la loi française, europtenne et internatonale. 

La poiiuton iumineuse a ttt reconnue par le Grenelle de l'Environnement et fait l'objet de 

nombreuses recommandaton ofcielles (citons pour exemple l'arrêtt du 25 janvier 2013 visant à 

interdire  l'tclairage  nocturne  des  bâtments  non  rtsidentels  ain  notamment  de  limiter  les 

nuisances lumineuses). 

Adapier  i'éciairage :  dans  ses  plans  d'urbanisaton,  la  municipalitt  doit  imptratvement 

limiter  la  dtgradaton  des  habitats  de  chiroptères,  en  adapiani  ie  iype  d'éciairage (hauteur 

d'accrochage, puissance des lampes, distributon lumineuse, implantaton des sources, couleur de 

la  lumière,  niveau  d'tblouissement,  utlisaton  de  catadioptres  et  autres  dispositfs 

rttrortftchissants, ibres optques, dttecteur de mouvement, etc.). Les solutons sont nombreuses 

et connues. 

Déveiopper  ia  irame  noire :  depuis  dtjà  quelques  anntes,  la  ville  de  Rennes  prend 

strieusement en compte la ntcessitt de consttuer et d'entretenir une trame verte et bleue. La 

iute conire ia fragmeniaton des réservoirs ei corridors d'obscuriié, consttuant une trame noire 

ou sombre, dtcoulant de cet objectf premier, mtrite aujourd'hui d'être pousste bien plus avant. 

L'ttendue et la qualitt de cette trame noire doivent absolument être amtliortes.
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Chauve-souris perturbée par un éclairage public

Favoriser ie nichage

Pour leur gîte d'ttt comme d'hiver, les chauvesasouris apprtcient les endroits tranquilles, 

obscurs et accessibles (les caracttristques du lieu et de son accessibilitt variant en foncton des 

espèces). Il s'agit plutôt de caves, grottes, issures en hiver (fraîcheur et humiditt), et de greniers,  

combles, interstce dans la maçonnerie ou la charpente en ttt (chaleur pour accueillir les petts). 

Les chauvesasouris reviennent s'installer d'une annte sur l'autre au même endroit. La desiructon 

d'un gîie ou ia condamnaton de ses accès esi caiasirophiiue pour ia coionie,  qui  mettra un 

temps très long à se remettre de cette profonde perturbaton et tventuellement à se rtinstaller 

ailleurs, si elle survit à ce bouleversement. 

Il  est très important que lors des constructons, rtnovatons,  travaux divers,  des espaces 

soient amtnagts ou entretenus, pour pouvoir les accueillir, et que les conditons de ces travaux  

soient respectueuses de leur mode de vie.  La ville  de Rennes a une forte responsabilitt  à cet 

endroit,  et  doit  tviter  de  fragiliser  l'habitat  de  ces  animaux.  Pour  cela  elle  doit  maintenir  la 

prtsence d'espaces disposant de ce type de cavitts : arbres creux, haies, buissons, broussailles, 

murs, ·ones humides, grottes, cavitts souterraines, charpentes, ponts, tdiices anciens… 

Les diférenis iypes de iravauxn, ieur impaci sur ies chauves-souris :
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➢ l'installation de grillages anti-pigeons, la pose d'isolation, la réfection de toitures ou 

de maçonnerie, le ravalement de murs… présentent pour les chiroptères un risque 

de condamnation des accès aux gîtes, accroissant la mortalité, notamment par 

emprisonnement, sous-alimentation des jeunes, délocalisation et affaiblissement 

de la colonie. 

➢ L'installation  d'éclairages  peut  provoquer  une forte  perturbation  de l'accès aux 

gîtes, voire une impossibilité d'y accéder. Le traitement des bois de charpente ou 

de combles présente un risque mortel direct ou indirect (dérangement au moment 

de  la  pose du produit,  difficulté  croissante  à  s'alimenter,  empoisonnement  des 

adultes et des petit·e·s). 

Les soiutons : lors de la rtalisaton de ce type de travaux, il est indispensable de mainienir 

ei de créer des accès favorabies (une  expertse peut être rtaliste pour reptrer les cavitts dtjà 

occuptes et celles qui pourraient être utles), de veiller à l'orientaton des installatons lumineuses 

et maintenir des accès dans i'obscuriié, de conserver des inierstces et des fssures dans les bâts, 

de choisir des produits non ioxiiues pour le traitement des bois, ou d'installer des bois d'essence 

non attaqute par les insectes, ne ntcessitant aucun traitement. Si le traitement des bois s'avère 

incontournable,  il  est  indispensable  de  choisir  l'injecton  et  non  la  dispersion  du  produit,  et  

toujours en l'absence totale de chiroptères, au moins deux mois avant leur retour s'il s'agit d'un 

gîte connu. 

Lorsqu'un pont ou tdiice doit être dttruit, une expertse doit être faite ain de reptrer les 

gîtes  et  d'tvacuer  si  besoin  les  individus  (des  sptcialistes  efectuent  ces  manœuvres  dans  les 

meilleures conditons). La pose de gîies de substiuton est alors ntcessaire. 

L'habiiai  arborén,  risiues  ei  soiutons :  les  chauvesasouris  arboricoles  s'abritent  dans  les 

cavitts des troncs, sous les tcorces dtcolltes, dans des issures ou des trous de pics. L'entreten 

des espaces verts, parcs, boisements, haies…, et le choix des essences favorisent l'existence et le 

mainten  de  gîies  arborés pour  ces  espèces.  L'tlagage,  l'tmondage,  l'abattage  entraînent  le 

dtrangement  des  colonies,  la  condamnaton  des  habitats  et,  directement  ou  indirectement, 

l'augmentaton de la mortalitt des individus. 
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Il est très important de conserver des arbres creux ou portant des cavitts (fût et branches), 

et si la destructon s'avère indispensable,  i'expertse avec observaton ei évacuaton tventuelle, 

puis la pose de nichoirs de substtuton à proximitt de l'arbre abattu sont indispensables. 

Caiendrier  des  iravaux :  l'habitat  des  chauvesasouris  ttant  saisonnier,  le  calendrier  des 

travaux doit en tenir compte. À ttre d'indicaton, les travaux au niveau des charpentes doivent 

prtftrentellement être rtalistes entre novembre et janvier ; au niveau des combles et toitures 

entre  octobre  et  mars  ;  au  niveau  des  murs,  des  ponts  et  les  arbres  en  avril,  mai,  août  et  

septembre ; au niveau des caves et sites souterrains en avril, mai et septembre. 

Communiiuer pour sensibiiiser

Il  appartent  à  la  municipalitt  de  difuser  une  informaton  sensibie  ei  positve sur  la 

prtsence  des  chiroptères,  favorisant  la  connaissance  de  ces  animaux  ain  de  sensibiliser  les 

Rennais·e·s à leur proiecton. L'installaton de panneaux à viste pédagogiiue ei ciioyenne sur des 

sites sptciiques (parcs, squares, installatons urbaines, bâtments anciens, coulte verte…) aurait 

un vtritable impact, car elle permettrait de dtmystier voire de dtdramatser la prtsence de ces 

animaux à nos côtts, favorisant ainsi leur protecton, le mainten de leur habitat et le respeci de 

ieur mode de vie.

 Exeaple de projet destiné à sensibiliser au sort des chauves-
souris - Epernay
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 4.6. Feux d’artifce, quel impact sur les animaux ? 

Les  feux  d'artice  traditonnels  causent  rtgulièrement  la  soufrance  ou  la  mort  de  très 

nombreux animaux (oiseaux et  mammifères),  du fait  du bruit  intense qu'ils  provoquent,  de la 

brutale explosion de lumière dans la nuit, et de la toxicitt des mattriaux utlists et de leurs rtsidus. 

Afche de présentation du feu d'artiice en 2019 i à Rennes

 a) Bruit et lumière, efet sur les animaux 

La rtglementaton française impose aux articiers une limite de 130 dB. Pourtant les feux 

d'artice traditonnels, avec notamment leurs « marrons d'air » (dtfagraton très puissante, sans 

projecton de lumière, en dtbut et en in de spectacle), produisent des explosions qui varient entre 

130 et 175 dB33. L'Organisaton Mondiale de la Santt ixe le seuil de la douleur à 120 dB et estme 

que la pression acoustque est dangereuse pour un·e humain·e adulte auadessus de 140 dB, et 

pour l'enfant auadessus de 120 dB. 

L'oreille moyenne et interne des chiens et des chats est d'une extrême sophistcaton, elle a 

une acuitt bien suptrieure à celles des humain·e·s. Les chevaux aussi ont une bien meilleure ouïe  

que les humain·e·s et perçoivent tgalement les vibratons par leurs sabots. Ces animaux ont un 

33 https://www.araaasso.fr/IMG/pdf/guide_echelle_de_db_nouvelle_version_maj_08_06.pdf  
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audiogramme  bien  plus  ttendu  que  les  humain·e·s  (ils  perçoivent  les  ultrasons),  des  oreilles 

mobiles  à  l'orientaton dissocite,  et  une  auditon  très  stlectve.  On  constate  une  plus  grande 

proporton du cortex consacrte à l'auditon che· ces animaux que che· les humain·e·s. 

De nombreux autres animaux, comme les htrissons ou les moutons par exemple, ont une 

ouïe  très  dtveloppte  et  sensible.  Ces  caracttristques  rendent  les  animaux  partcuiièremeni 

sensibies  aux  sons.  Des  ttudes  ont  montrt  que  la  musique  douce  a  des  efets  relaxants  sur 

certains  animaux  (vaches,  chevaux,  chiens,  chats...),  et  qu'au  contraire  les  rythmes  saccadts 

provoquent du stress. On sait que le bruit produit par les feux d'artice consttue la periurbaton 

sonore ia pius siressanie pour le chien notamment. L'ouïe des oiseaux est ine, les proportons du 

crâne permettant une bonne rtcepton des sons malgrt l'absence de pavillon. Leur corps est un 

rtcepteur  de  vibratons.  Les  oiseaux  nocturnes  ont  une  auditon  très  dtveloppte,  bien  plus 

sensible que celle des humain·e·s, grâce entre autres à leur disque facial et à l'asymttrie de leurs 

trous auditfs. 

Il est important de mentonner qu'en gtntral les oiseaux n'apprtcient pas du tout les bruits, 

ni  la  musique,  ils  prtfèrent  le  silence.  La  puissance  du  bruit  produit  par  les  feux  d'artice 

traditonnels  provoque alors  che· tous ces animaux une  peur iniense pouvant  aller  jusqu'à la 

paniiue (fugue, agressivitt),  au  choc iraumatiue causant des  accidenis (chiens tcrasts sur la 

route, chevaux qui se jettent sur des obstacles pour s'tchapper...), ou à la crise cardiaiue. 

Che· les oiseaux la vue est le sens le plus dtveloppt. Elle est colorte, prtcise (avec un globe 

oculaire proportonnellement beaucoup plus volumineux que celui des humain·e·s et un nombre 

de cellules nerveuses rttniennes bien plus important), très rapide et plus panoramique que celle 

des humain·e·s. La grande sensibilitt visuelle, combinte à la sensibilitt auditve, consttue pour les 

oiseaux (sauvages ou tenus en captvitt) une importante vuinérabiiiié avec risiue moriei, lors des 

explosions de feux d'artice. 

Les oiseaux sont naturellement craintfs. Dans les cas de grand stress, ils sont sujets à des 

crises violentes et peuvent tomber au sol,  en  éiai  de choc.  Souvent leur cœur lâche, mais ils 

peuvent aussi rester sur le sol dans un ttat ltthargique, incapables de fuir, terrorists. Totalement 

dtsorientts, il se peut aussi qu'ils se mettent à voler trop haut ou s'tpuisent en cherchant à fuir.

À  Limoges,  en  2018,  une  piuie  d'oiseaux  moris est  tombte au  sol  au  moment  du  feu 

d'artice du 14 juillet : martnet, merles, moineaux ont ttt pris de panique certains ont succombt 
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en vol, les autres se sont fracassts sur les immeubles et autres obstacles, ou sont tombts au sol en 

ttat de choc et ont ttt pittnts par les passants, tcrasts par les voitures34. À Toulouse en juillet 

2019,  ce  sont  les  ttourneaux  qui  se  sont  trouvts  pris  au  piège  du  spectacle  pyrotechnique, 

rtveillts brutalement par le bruit et l'tblouissement au beau milieu de la nuit 35. Que ce soit en 

Belgique, en Louisiane ou en Ariansas, on rapporte les mêmes catastrophes36. D'après la Ligue de 

Protecton des Oiseaux, « ce phénoaène est très récurrent et existe dans toute la France. À chaque  

14 juillet, on déplore la perte de noabreuses espèces d'oiseaux […] Ces derniers sont terrorisés par  

le bruit provoqué par les feux d'artiice, la défagration qui résonne, les coups de canon. »

Personne raaassant quelques-uns des 18 aillions d'oiseaux  
tués par un feu d'artiice au nouvel an 2014 à Beebe  

(Arkansas, USA)

34 https://www.lepopulaire.fr/limogesa87000/loisirs/leafeuadarticeadua14ajuilletaaalimogesaauraitacausealaamortadea  

di·ainesadaoiseaux_12928838/

35 https://actu.fr/occitanie/toulouse_31555/toulouseapourquoiaoiseauxatombentacommeamouchesa14a  

juillet_25996765.html

36 https://www.rtl.be/info/vous/temoignages/feuxadaarticea784144.aspx  

https://www.mesopinions.com/petton/animaux/feuxaarticeasourceastressapollutonamort/78499

https://www.leigaro.fr/sciences/2011/01/03/01008a20110103ARTFIG00423auneapluieadaoiseauxamortsasaabata

suralaariansas.php
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 b) Toxicitt

Les feux d'artices rejettent un certain nombre de produiis ioxiiues dans l'air (aluminium, 

barium, cadmium, rubidium…), ainsi que des explosifs et combustbles. En explosant, ils libèrent 

des millions de partcules très ines et du ga·, qui  retombent directement où se maintennent 

quelque temps dans l'atmosphère avant de retomber. Ces partcules sont cinq fois plus polluantes 

que  celle  de  la  polluton  urbaine.  Les  dtchets  et  rtsidus  de  l'explosion  prtsentent  une  forie 

ioxiciié qui met les animaux vivant à proximitt en danger. 

 c) Il existe des alternatves

Dans le cas où l'on souhaite maintenir les spectacles pyrotechniques, il est ntcessaire de se 

tourner vers les  feux d'artfces diis « à bruii conienu » dont l'explosion est ttoufte (moins de 

poudre  noire)37.  On  peut  tgalement  proctder  à  des  efarouchemenis  préventfs,  ain  que  les 

oiseaux quittent prtalablement le site du spectacle. 

Le  choix  d'un  site  de  spectacle  pyrotechnique  doit  prendre  strieusement  en  compte  la 

proximitt des habitatons et son occupaton par des colonies d'animaux, on peut alors se tourner 

vers des territoires les moins dtfavorables possibles à ces derniers. 

En ce qui concerne la toxicitt des produits, il existe des feux d'artice sans perchlorate de 

magntsium,  et  contenant  moins de mttaux pour  les couleurs.  Il  est  possible d'utliser  de l'air 

compresst pour lancer les feux, cela rtduit les partcules dans l'air.  De plus, certaines socittts 

s'engagent à retrer l'ensemble des dtchets produits sur un site de feux d'artice. 

Il  est  indispensable  que  la  ville  de  Rennes  se  penche  sur  cette  queston  et  prenne 

dortnavant  des  mesures  pour  que  les  animaux  ne  soient  plus  soumis  à  de  tels  degrts  de 

soufrance chaque annte.

37 https://www.consoglobe.com/feuaarticeamagieaagresseaplanetea3397acg  
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 5. Les animaux d’élevage

Les  animaux  d'tlevage  subissent  tgalement  une  totale  inconsidtraton  de  la  part  des 

humain·e·s.  Certain·e·s  ne souhaitent plus cautonner leur exploitaton et se tournent vers des 

ressources alimentaires non issues de leur soufrance, c'estaàadire vtgttales.

Le végéiarisme est une pratque alimentaire qui exciui ia consommaton de chair animaie 

(viande ei  poisson) mais  qui  admet en gtntral  la consommaton d'aliments  d'origine animale 

comme les œufs, le lait animal et les produits laiters (fromage, yaourts...).

Le  végéiaiisme quant  à  lui,  correspond  à  une  pratque  alimentaire  qui  exciui  iouie 

consommaton de produiis issus de i'expioiiaton animaie (œufs, lait animal, etc.).

On estme en France entre  1n,5 ei 2 miiiions de vtgttariennes et vtgttariens (3 % de la 

populaton)38. Ce chifre ne cesse d'augmenter, et l'inttrêt portt au vtgttarisme est grandissant (le 

nombre  d'adhtrent·e·s  à  l'Associaton  otgttarienne  de  France  a  ainsi  triplt  ces  3  dernières 

anntes). Les adultes, mais aussi les enfants, souhaitent manger vtgttarien pour de nombreuses 

raisons.  Certain·e·s  nonavtgttarien·ne·s,  en  plus  d’être  sensibles  à  la  queston  animale,  sont 

tgalement inttresst·e·s par cette alimentaton : selon des rtcents sondages, 10 % de la populaton 

envisagerait de rtduire sa consommaton de viande. En toute logique, ia consommaton de viande 

en France a baissé de 12 % ces 10 dernières années39. Cette tendance est tgalement valable che· 

nos voisin·e·s europten·ne·s.

Notons que l’Associaton amtricaine de dittttque40, qui regroupe des di·aines de milliers de 

mtdecins,  a  une  positon  très  claire  :  les  alimentatons  vtgttariennes  et  vtgttaliennes  bien 

conçues  sont  «  bonnes  pour  la  santé,  adéquates  sur  le  plan  nutritonnel  et  peuvent  être  

bénéfiques pour la préventon et le traitement de certaines maladies. Elles sont appropriées à  

tous les âges de la vie, y compris pendant la grossesse, l’allaitement, la pette enfance, l’enfance  

38 http://www.terraeco.net/Sondageaquiasontalesavegetariens,64594.html   

39 https://www.credoc.fr/publicatons/lesanouvellesageneratonsatransformentalaaconsommatonadeaviande   

40 http://www.eatright.org/   
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et l’adolescence, ainsi que pour les sportffivefs. ». La queston nutritonnelle ne saurait donc être 

un argument contre la mise en place d'une alimentaton respectueuse des animaux41.

 5.1. Pourquoi  une  alternative  végétale  quotidienne  dans  les 

cantines ?

 a) La consommaton de produits animaux n’est pas anodine.

Nous sommes conscient·e·s de la difcultt considtrable qu’il y a à admettre, notamment en 

France42, qu’il n’est pas ntcessaire de manger des animaux et des produits d’origine animale. Cela  

n’est pas qu’une queston de nutriton : remettre en queston la consommaton d’animaux entraîne 

une remise en queston globale de nos rapports aux animaux.

Si ces questonnements ont ttt ttoufts par les lobbys agroalimentaires et dtfenseur·euse·s 

d’une alimentaton carnte, et insufsamment rendus publics par la faible proporton de personnes 

dtfendant les droits des animaux, les choses tvoluent actuellement à grande vitesse.

Les images d’abattoirs, qui sortent enin de ces lieux clos où se passe le pire, sensibilisent de 

plus  en  plus  de  personnes,  et  les  interrogent  sur  la  conduite  morale  à  tenir  face  aux  autres 

animaux : iuei droii avons-nous de ies expioiiern, de ies iuern, de ies manger ?

Actuellement,  en France,  3 miiiions d’animaux ierresires soni iués chaiue jour pour la 

consommaton de leur chair. Les animaux marins quant à eux sont tellement mtprists qu'ils ne se 

comptent pas en individus mais en tonnes. Des associatons ont estmt, suite à des rapports de la 

FAO (l’Organisaton des Natons unies pour l’alimentaton et l’agriculture) exprimts en tonnage, 

qu'ils ttaient entre 970 ei 2 740 miiiiards à être capturts dans le monde chaque annte43.

41 ooir  tgalement  la  positon  de  l'ASPARES  (Associaton  de  Professionnels  de  Santt  pour  une  alimentaton 

responsable : http://www.alimentatonaresponsable.com/ )

42 L’Associaton Amtricaine de Dittttque reconnaît depuis 1997 qu’un rtgime vtgttalien bien ment est adaptt à 

toutes et tous, à tous les âges de la vie.

43 http://ishcount.org.ui/ishacountaestmates/studyatoaestmateatheaglobalaannualanumbersaofaishacaught   

Propositon en faveur d'une cohabitaton humainsaanimaux – CRPEA – 2021 71

http://fishcount.org.uk/fish-count-estimates/study-to-estimate-the-global-annual-numbers-of-fish-caught
http://www.alimentation-responsable.com/


De récentes études scientiiques nous prouvent que les  
poissons sont bien des aniaaux qui ressentent la soufrance, le  
plaisir et ont la capacité de vivre une expérience subjective du  

aonde. Photo L214

Ces animaux que nous ne voyons plus comme des individus tant leur nombre est tcrasant 

sont pourtant des individus qui, comme nous, ressentent la douleur, le stress, la peur, et n’ont pas 

envie de mourir.

La vie d’un animal d’tlevage va à l’encontre de la reconnaissance d’individus sensibies dont 

ils  btnticient depuis 20151. Nts d’une instminaton articielle permettant de stlectonner de 

« bons gènes », les animaux sont, dans tous les cas, privts de leur libertt de mouvements, de vivre 

avec les congtnères qu’ils choisissent, de se nourrir comme ils l’entendent. Dans les tlevages bio,  

ils auront la chance d’avoir un accès exttrieur, et pourront parfois garder des contacts avec les 

membres de leur famille. Dans la majoritt des tlevages pourtant, ils vivront enfermts dans des 

bâtments,  entassts  les  uns  sur  les  autres,  parfois  sans  aucune  possibilitt  de  socialisaton, 

dtveloppant des comportements violents à l’tgard des autres ou d’euxamêmes. Jusqu’à ce qu’ils 

soient  mis  en  camions  à  un  âge encore très  jeune,  puis  transportts  dans  des  conditons  très 

difciles, jusqu’à l’abattoir où ils seront mis à mort, dans des conditons que nous commençons à 

peine à concevoir.

Les mauvais traitements des animaux dans les abattoirs ne sont pas l’œuvre de quelques 

individus qui s’y prennent mal. La mise à mort d’un être sensible ne saurait jamais être un bon 

traitement, ne saurait relever du bienaêtre, et fait parte d’un processus de maiiraiiance giobaie 

des animaux dans nos sociéiés.
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Les étourdisseaents sont souvent ratés. Des aniaaux sont  
parfois pleineaent conscients sur la chaîne d'abatage. Photos  

L214

La déciaraton de Cambridge sur ia conscience des animaux en 2012 et la reconnaissance 

du statut d’être sensible accordt aux animaux en 2015 n’ont donnt lieu à aucune modiicaton 

concrète des traitements que nous leur infigeons.

Il  devient  primordial  de  se  positonner  en  faveur  d’une  cohabiiaton  éihiiue  avec  ies 

animaux, et cela n’est pas compatble avec le fait de les tuer et de les manger. C’est aux autoritts  

compttentes qu’il revient de faire évoiuer ies consciences en faveur de ia justce ei de i’égaiiié. La 

promoton d’une alimentaton vtgttale dans les cantnes est une manière d’tduquer la populaton 

à un autre mode de consommaton, souvent mtconnu, mais pourtant plus tthique.
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 b) Le dtveloppement de repas respectueux des autres animaux dans 

les collectvitts ofrent d'autres avantages

Nous tvoquerons dans cette parte certains autres avantages qui peuvent être apportts à la 

collectvitt par une ofre de repas  compatble avec le  respect des animaux.  La plupart  de ces 

avantages ne seront pas dtveloppts, car ils n'ont pas de lien direct avec le bienaêtre animal, qui est 

une raison sufsante en elleamême pour vouloir rtduire la consommaton de produits issus des 

animaux. 

Du poini de vue de ia sanién, il  a ttt dtmontrt par l'OMS que la  consommaton carnée 

provoiue ceriaines maiadies  (maladies cardiaques, diabète, cancers de la prostate, du foie, de 

l'intestn ou encore le cancer colorectal)44. La consommaton de produits animaux pose un autre 

problème  sanitaire  majeur  qui  est  celui  de  i'antbiorésisiance45.  Les  tlevages  ttant  des  lieux 

propices aux maladies infecteuses, la très grande majoritt des tleveur·euse·s utlise beaucoup 

d'antbiotques, à ttre curatf et prtventf, mais aussi dans certaines exploitatons pour favoriser la 

croissance des  animaux,.  La  pisciculture  (qui  reprtsente  42  % de la  consommaton d'animaux 

marins), n'y tchappe pas non plus.

Du poini de vue écoiogiiue, le bilan de l'tlevage est catastrophique : efets dtvastateurs sur 

le climat,  octans qui  se vident,  dtforestaton tropicale,  polluton des rivières,  propagaton des 

algues vertes, etc. L'tlevage ntcessite une consommaton d'eau extrêmement importante et serait 

aussi la principale cause des tmissions de CO2 dans le monde. La FAO a calcult dans un rapport de 

2013.

Que l’tlevage dans le monde est responsable à lui seul de  14.5% des émissions de gaz à 

efei de serre, soit autant que tous les transports rtunis46. Et au sein du secteur agricole, 78% des 

tmissions de ga· à efet de serre sont dues à l’tlevage47.  Cela se rtpercute directement sur les 

animaux libres, qui habitent l'environnement que nous polluons. 

44 http://www.who.int/features/qa/canceraredameat/fr/   

45 http://agriculture.gouv.fr/sites/minagri/iles/cep_analyse82_antbioresistances_en_elevage.pdf   (PDF)

46 Rapport de la FAO (2013) : http://www.fao.org/docrep/018/i3437e/i3437e.pdf 

47 http://www.slate.fr/story/172170/changeraregimeaalimentaireasauveraplanete  ? 
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Source : waterfootprint.org / Visuel L214

Au  niveau  économiiue,  le  vtgttalisme  est  un  mode  d’alimentaton  beaucoup  moins 

coûteux48 que la consommaton de viande ou de poisson. Les dernières informatons de Rennes 

Mttropole  concernant  la  rtpartton  des  coûts  des  repas  dans  les  cantnes  mentonnait  52% 

dtpensts  dans  les  denrtes  d'origine  animale.  Il  ne  saurait  donc  y  avoir  de  contre  aargument 

tconomique à la mise en place d'une alternatve alimentaire respectueuse des animaux.

Enin, c’est un allit tvident du respeci de ia iaïciié dans les lieux de restauraton publics. Un 

menu vtgttalien convient à toutes les personnes qui dtsirent ne pas manger de viande pour des 

raisons tthiques,  de  santt,  ou religieuses,  sans  qu’il  y  ait  besoin d’en faire menton.  Aussi,  le  

respect des convictons de chacun·e ne peut qu'appuyer la volontt de dtvelopper l'alternatve 

vtgttalienne. 

48 http://www.passeportsante.net/fr/Actualites/Nouvelles/Fiche.aspx?docmmangeravegetarienaeconomie   
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 5.2. Proposer une alimentation végétale dans la restauration 

collective

 a) Prendre exemple sur d'autres villes

Le concept de menus sans viande ni poisson en restauraton collectve existe aussi bien à 

l'ttranger (Suisse,  ÉtatsaUnis,  Allemagne,  Belgique…) qu'en France,  où de nombreuses  grandes 

villes  ont  dtjà  tentt  l'aventure  dans  les  cantnes  scolaires  et  proposent  dtsormais  un  repas 

vtgttarien quotdiennement : Pau49, Perpignan50, SaintaÉtenne51, Strasbourg52 et Troyes53, pour ne 

citer qu'elles.

L'associaton otgttarienne de France a constatt que lorsque les cantnes proposent un repas 

vtgttarien et un repas traditonnel dans les cantnes : entre 25 % et 33 % choisissent l'alternatve 

vtgttale.

 b) Que dit la loi ?

La  recommandaton  Nutriton,  version  2.0  de  juillet  2015  rtdigt  par  le  GEMRCN 

(Groupement d’Étude des Marchts de Restauraton Collectve et de Nutriton) valide dortnavant 

les aliments vtgttaux comme source de prottines. Une cattgorie « ctrtales + prottagineux » a ttt 

ajoutte aux cattgories dtjà dtinies par l’arrêtt du 30 septembre 2011, qui dtinissait auparavant 

un plat protdique comme seulement un plat principal à base de viandes, poissons, œufs, abats ou 

fromages.

Depuis  le  1er  novembre 2019,  conformtment à  ioi  EGaiim,  les  services  de restauraton 

collectve scolaire sont tenus de proposer, au moins une fois par semainen, un menu végéiarien54.

49 https://www.pau.fr/artcle/unarepasavegetarienadansalesaassiettes   

50 http://www.francetvinfo.fr/france/laamairieadeaperpignanaproposeaunamenuavegetarienapouraeviteraleaporcaaalaa  

cantne_965545.html 

51 http://www.saintaetenne.fr/saint%C3%A9avous/famille/inscriptonsascolaires   

52 https://www.strasbourg.eu/menusarestauratonascolaire   

53 http://famille.troyes.fr/Troyes/jsp/site/Portal.jsp?page_idm69   

54 https://agriculture.gouv.fr/egalimadepuisalea1eranovembreaunamenuavegetarienaparasemaineadansatoutesalesa  

cantnesascolaires 
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 c) La mise en applicaton à Rennes

Actuellement  Rennes  Mttropole  tlabore  un  repas  vtgttarien  par  semaine55.  C'est  une 

initatve  encourageante,  mais  malheureusement  insufsante.  Il  est  de  la  responsabilitt  de  la 

Mairie de gtntraliser ce choix dans toutes les restauratons collectves (tcoles, hôpitaux, prisons, 

etc),  et  de  le  mettre  en  place  quotdiennement  de  manière  à  promouvoir  un  mode  de 

consommaton alimentaire respectueux des animaux.

Nous avons tvoqut à plusieurs reprises avec les services concernts, l'ttude des nouveaux 

plans  de  la  cuisine  centrale.  Ceuxaci  auraient  pu  permettre  tventuellement  l'instauraton  d'un 

repas vtgttarien en alternatve quotdienne aux repas issus de l'exploitaton animale. Or, dans les 

dernières conclusions, il semblerait que l'alternatve vtgttarienne n'ait pas ttt retenue. 

Cela nous questonne. Faui-ii iue ies pians de ia cuisine freineni i'éihiiue iue ia Mairie de 

Rennes  apporiera  à  ses  repas ?  Ou  bien  faui-ii  au  coniraire  iue  i'éihiiue  conditonne  ies 

nouveaux pians de ia cuisine ceniraie ?

Une journée de sensibiiisaton à une aiimeniaton végéiaie dans la restauraton publique 

prtparera  le  terrain  pour  les  anntes  à  venir  :  la  consommaton  de  viande  devra  se  rtduire 

drastquement,  soit  par  prise  de conscience tthique  et  morale,  soit  inalement par  obligaton 

tcologique. Les scandales qui tclatent rtgulièrement sur la manière dont sont traitts les animaux 

dits  de  boucherie  touchent  de  plus  en  plus  de  personnes.  Plus  les  citoyennes  et  citoyens  se 

poseront la queston de l’tthique quant à la consommaton de produits venant des animaux, plus 

ia  iueston  des  droiis  des  animaux  se  posera  en  iani  iue  iueston de  sociéié,  et  plus  les 

politques auront à rtpondre de cette exigence de justce.

 5.3. Pédagogie à destination des écoles avec L214-Éducation

Dans une optque plus large, il apparaît ntcessaire que la ville de Rennes puisse promouvoir,  

au sein des tcoles, une éducaton au respeci des auires animaux et à leur prise en considtraton 

dans tous les domaines de la vie.

Ainsi,  i'associaton L214 Éihiiue ei Animaux, associaton de protecton animale crtte en 

2008, propose diftrents outls qu'elle met à dispositon des tcoles ou collectvitts. Le but de ces 

55 https://metropole.rennes.fr/pourquoiaunarepasavegetarienaparasemainealaacantne   
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outls  est  d'ofrir  aux  enfants  et  adolescent·e·s  une  autre  vision  des  animaux,  dans  leur 

individualitt,  de  questonner  les  pratques  actuelles,  de  manière  à  engager  une  rtfexion  et 

accompagner les jeunes dans leur manière de penser le monde.

Le  comitt  scientique de la  branche tducaton de L214 est  compost de sptcialistes  en 

sciences naturelles, droit animalier, mtdecine vtttrinaire, mais aussi en psychologie de l'enfant, 

philosophie et tthique, ou ptdagogie. Les outls crtts ont donc ttt pensts ain d'ofrir à la fois un 

contenu pertnent scientiquement, mais aussi une forme adaptte aux jeunes publics. 

L214 éducation
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 a) Les expositons

Il  existe  trois  expositons  dtjà  conçues56,  qui  peuvent  être  installtes  dans  les  tcoles  et 

travailltes par les enseignant·e·s. Elles sont en lien avec les programmes scolaires.

Expositon « Un animain, des animaux »

CE2, CM1, CM2, collège > in de cycle 2, cycle 3

Disciplines : SoT, EMC

Il s'agit de dtvelopper des connaissances sur la manière dont se sont formtes les diftrentes 

espèces au il de l'tvoluton, d'apprthender les points communs entre les diftrentes espèces, et 

donc  les  diftrents  animaux,  d'acctder  à  l'idte  de  sensibilitt  che·  les  animaux,  de  dtcouvrir 

diftrents moyens accessibles pour dtfendre les inttrêts des animaux. 

Expositon « Nourrir i'humaniié : iueis enjeux pour i'agricuiiure ? »

Cycle 3, collège, lycte

Disciplines : SoT, EMC

Les programmes scolaires actuels  incluent  des rtfexions  autour des  enjeux alimentaires 

pour les anntes à venir, l'augmentaton de la populaton et les difcultts tcologiques lites aux 

producton  de  masse.  L'expositon  permet  d'aller  plus  loin  en  prtsentant  les  diftrents  types 

d'tlevage  et  leurs  constquences,  et  d'accompagner  une  prise  en  compte  des  enjeux  actuels, 

politques et tthiques, autour des questons alimentaires et tcologiques. 

C'est une expositon qui peut facilement s’organiser sur un temps d’actualitt lit à ia journée 

sans viande (le 20 mars chaque annte) ou une journte dont le cadre lie santt et alimentaton. 

Ainsi, elle ferait le lien avec la mise en place dans les cantnes rennaises d'un repas vtgttarien par 

semaine.  Il  serait  envisageable  sur  ce  sujet  de  proposer  un  partenariat  avec  la  Maison de ia 

Consommaton ei de i’Écoiogie. Le centre de documentaton htberge dtjà  plusieurs expositons 

dont certaines sont axtes autour des animaux. 

Lors du « Prix  des Incos » en 2019,  la stlecton d'ouvrages proposait  Jeferson de Jeana

Claude Mourlevat, un texte destnt aux jeunes de niveau cycle 3 et qui aborde les questons du 

56 https://educaton.l214.com/expositons   
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sptcisme, du traitement des animaux et  de l'tlevage.  L'expositon prtsentte dans ce contexte 

aurait pu venir soutenir les questonnements des tlèves à la suite de la lecture de l'ouvrage, dont 

le texte parfois dur se veut dtmonstratf des soufrances lites à l'tlevage. L'expositon aurait pu 

ofrir un support de discussion objectf et la possibilitt d'tlargir les rtfexions. 

Expositon « Sains ei saufs : à ia découverie des animaux de refuge »

Cette expositon prtsente l'histoire partculière d'animaux vivant dans  des refuges,  qu'ils 

soient poules, cochons ou chimpan·ts.

Tous niveaux

L'expositon permet d'apprendre à connaître  des  animaux  dans leur  individualitt  et  pas 

seulement par le prisme de l'espèce. Les visites de fermes ptdagogiques permettent parfois de 

dtcouvrir les animaux, mais les prtsentatons sont souvent faites à partr de l'espèce et d'un point 

de vue sptciste (cf notre chapitre consacrt aux fermes ptdagogiques). Il s'agit donc d'aller plus 

loin, d'apprthender l'histoire personnelle et les conditons de vie, passtes et actuelles, de chaque 

animal. 

C'est une expositon qui, par le fait de venir en aide à des « individus en difcultt », permet 

de dtvelopper la queston de la solidaritt. Cela permet aux enfants de rtftchir sur les notons 

d’alttritt et du prendre soin de l’Autre (qui est ici un animal). Elle pourrait s’exposer lorsque des 

thtmatques  autour  des  animaux  qui  sont  tvoqutes  en  classe  ou  autour  des  responsabilitts 

civiques. 

Cette expositon pourrait aussi par exemple être proposte dans le cadre des semaines des 

associatons dans les universitts (avec lesquelles la ville de Rennes pourrait crter un partenariat)  ; 

ainsi les personnes qui souhaitent s’engager pourront se tourner vers les associaton locales d’aide 

et de protecton des animaux. Elles pourront aussi être orienttes vers les refuges de la rtgion qui 

proposent des animaux à adopter et/ou cherchent des btntvoles.
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L214 éducation

 b) Les animatons ptdagogiques

L'associaton  propose  tgalement  plusieurs  animatons  ptdagogiques57,  sur  les  mêmes 

thèmes que ceux proposts pour les expositons.

Un quatrième thème vient s'ajouter à destnaton des plus petts (in de maternelle et cycle  

2),  ain de mettre en perspectve la manière dont nous percevons et considtrons les animaux 

aujourd'hui. « Un animai comme moi » est une animaton qui permet de prendre conscience de 

nos  similitudes  avec  les  autres  animaux,  de  l'intelligence à  la  sensibilitt,  à  partr  de supports 

ludiques et tducatfs.

 c) La mallette ptdagogique

De même, une mallette ptdagogique58 est  disponible en ligne et mise à  dispositon des 

enseignant·e·s pour leur classe.

Elle  comporte  des  ressources  varites,  telles  que  vidtos,  livres,  revues,  posters,  visuels, 

dossiers ptdagogiques sur diftrentes thtmatques (cittes prtctdemment)…

Comme  tvoqut  plus  avant,  cette  annte,  par  exemple,  plusieurs  tcoles  de  Rennes 

partcipaient  à  un  festval  de  lecture  ;  parmi  les  ouvrages  à  lire,  Jeferson de  JeanaClaude 

57 https://educaton.l214.com/animatons   

58 https://educaton.l214.com/malletteapedagogique   
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Mourlevat. Ce livre parlant ouvertement des conditons de vie des animaux dans les tlevages et  

abattoirs, les enfants ont pu poser beaucoup de questons aux enseignant·e·s. Trouver alors des 

ressources adapttes pour  parler  des conditons de vie des animaux dans les  tlevages pouvait 

s'avtrer utle. 

Galliaard Jeunesse

De même,  ia réfexion sociéiaie sur nos pratiues aiimeniaires ei éihiiues se déveioppe 

de pius en pius dans ies médias. Ces sujets sont abordts en classe en tducaton morale et civique 

ou en dtcouverte du monde. Il s'agira alors de pouvoir ofrir aux enfants des visuels et des discours 

qui permettent de rtftchir et de discuter, sans mentr et sans choquer. Ces supports adaptts sont 

donc des ressources importantes à exploiter. 

Ces  expositons  peuvent  aussi  être  htbergtes  dans  les  médiaihèiues  de  ia  méiropoie 

rennaise, en partenariat avec les tcoles. Il serait inttressant d’allier un travail d’expositon et de 

rtfexion, où les tlèves pourraient prtsenter dans les mtdiathèques les rtactons que cela leur 

inspire. De cette façon, bibliothtcaires et personnel tducatf pourront travailler ensemble. 

Enin,  il  serait  inttressant  de  proposer  ce  type  d’expositons  dans  des  cenires  socio-

éducatfs où les animaux sont parfois « utlists » à des in thtrapeutques. Ainsi, des enfants ou 

des adultes (par exemple, en situaton de handicap mental) qui se sentent proches des animaux, 
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avec lesquels il est plus facile d’instaurer un lien de coniance qu’avec des humain·e·s, pourront 

aussi percevoir d’autres aspects qui font des animaux des individus à part entère.

La ville de Rennes n'a pas le pouvoir d'agir directement en faveur des animaux exploitts et  

tuts dans les tlevages et abattoirs. Toutefois, elle peut montrer ses engagements en faveur d'une 

tthique animale, au travers de ses choix de consommaton et par la sensibilisaton des habitant·e·s 

au respect des autres, quelle que soit leur espèce.
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 6. Les instances municipales nécessaires à la 

protection des animaux

 6.1. Création d'un poste de responsable de la question animale

Au vu des tltments prtctdents, il nous semble utle, pour qu'un travail rigoureux soit fourni,  

de créer dans chaiue commune un posie de responsabie de ia iueston animaie en Mairie . 

Jusqu'à prtsent, en efet, seul·e le·a Maire est en charge des questons relatves à l'animal (chiens 

errants,  chiens  dangereux…),  et  les  associatons  travaillant  sur  le  terrain.  Crter  un  poste 

entèrement allout à ces questons permettrait de mettre en lien toutes les partes prenantes, ain 

de travailler de façon plus juste et plus adtquate, en gardant toujours comme ligne de conduite le 

plus grand respect possible envers les animaux.

Une ieiie initatve a déjà eu iieu notamment à Montpellier, où Mme Btnt·ech, prtsidente 

de la SPA de la ville et adjointe au maire, est responsable depuis plusieurs anntes d'une politque 

de geston de l'animal, mise en place en 2002 à travers la commission « Animal en oille ». Cette 

politque, qui s'inscrit totalement dans notre dtmarche, vise à « harmoniser la cohabitaton [entre 

les  Montpellitrain·e·s  et  les  animaux].  Sans  stgmatsaton  aucune  et  avec  le  souci  de 

responsabiliser  chacun·e,  la  oille  de Montpellier  espère convaincre  que le  respect  de l'espace 

public est indispensable à la bonne inttgraton des animaux en ville. Garantr la place et le biena

être de l'animal de compagnie dans le respect des exigences de proprett, prtserver la vie sauvage, 

informer sur les moyens de se prtmunir contre les dtsagrtments, autant d'objectfs que la oille de 

Montpellier s'est ixte ain que la cohabitaton entre les [humain·e·s] et les animaux soient des 

plus paisibles ».

Piusieurs de ieurs initatves oni un réei succèsn, noiammeni ia créaton d' « espaces canins 

» : ces espaces verts rtservts aux chiens et à leurs humain·e·s permettent aux animaux de courir  

et  de se dtfouler  sans dtranger les promeneuses et  promeneurs ou les enfants dans un parc 

classique.
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Ce genre d'initatve et bien d’autres pourraient être mises en place par le ou la responsable 

en protecton animale que nous suggtrons, qui serait en charge des questons lites à l'animal en 

ville cittes prtctdemment. 

Ses tâches seraient de :

➢ Inviter  et  guider  la  restauraton  collectve  à  proposer  une  aiiernatve  végéiaiienne  à 

chaiue repas, ainsi qu’une journte par semaine de sensibilisaton en suivant par exemple 

la campagne « jeudi veggie » de l’AoF. (voir Parte 5 « Les animaux d’tlevage).

➢ Repenser ia cohabiiaton avec ies animaux diis « nuisibies » en mettant en place des 

alternatves respectueuses des animaux (voir la parte 4 «Les animaux dits nuisibles »).

➢ Renforcer ia poiitiue des chais iibres dtjà mise en place à Rennes, par une augmentaton 

des moyens inanciers allouts et multplicaton des actrices et acteurs de cette queston sur 

le terrain (voir parte 2.2.e « La politque des chats libres ») .

➢ Penser ie pariage des espaces pubiics avec ies chiens (voir § « plus de chiens libres »)

➢ Réaiiser  des  campagnes  d'informaton  ei  de  sensibiiisaton à  la  queston  animale 

(plaquettes  et  brochures,  site  Internet,  sensibilisaton  dans  les  tcoles  (voir  parte  5.2 

«Proposer une alimentaton vtgttale dans la restauraton collectve ») .

➢ Souienir  ei  donner  une visibiiiié  aux acieurs  iocaux du secieur (associatons,  refuges, 

SPA…) (voir parte 2.2 « Protecton des chats et chiens »).

➢ Rtsoudre  toute  autre  queston  relatve  aux  animaux,  toujours  dans  une  logique  de 

dtfendre leurs inttrêts.

Ces questons nous concernent toutes et tous : les animaux, sauvages ou domestquts, font 

parte depuis toujours du paysage urbain, et les probltmatques postes par leur coexistence avec 

les  humain·e·s  ne  peuvent  pas  être  traittes  à  la  ltgère.  Nous  sommes  persuadé·e·s  iue  ies 

humain·e·s ei ies animaux peuveni cohabiier dans ies meiiieures conditons. Ii faui pour ceia se 

donner ies moyens de répondre aux besoins de chacun·e. Une foncton poiitiue entèremeni 

dédiée à ces iuestons s’avère donc êire une soiuton à ia fois bénéfiue pour ies ciioyen·ne·s ei 

pour ies animaux.
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 6.2. Création d'un poste de vétérinaire municipal

Nombreuses sont les personnes qui connaissent des difcultts inancières et qui n'ont pas 

ou plus les moyens de faire soigner correctement leurs animaux. Il nous semble normal que les  

humain·e·s puissent btnticier de soins gratuits lorsque leurs moyens inanciers sont faibles. Les 

animaux, eux, sont oublits. Un posie de véiérinaire municipai permetraii de prendre en charge 

ia sanié des animaux doni ies humain·e·s soni en siiuaton précaire, qu'elles aient ou non un 

domicile. Cela rendrait tgalement plus tvidentes, l'identicaton, la sttrilisaton et la vaccinaton 

des chiens et surtout des chats prtsents sur le territoire rennais. 

 6.3. Revalorisation du GT « Animal dans la ville »

En rtponse à nos sollicitatons, nous avons ttt invitt·e·s à partciper au Groupe de Travaii 

« i'Animai dans ia viiie ». Cette instance nous avait ttt prtsentte comme le lieu pouvant accueillir 

nos rtfexions et permettre une meilleure cohabitaton entre les animaux et les humain·e·s dans la 

ville. 

Nous  avons  pourtant  ttt  surpris·es  des  premières  rencontres,  qui  avaient  surtout  pour 

vocaton  de  montrer  le  travail  efectut  par  la  ville  de  Rennes  pour  maîtriser  les  populatons 

animales, c'est à dire, tuer les individus jugts gênants (pigeons, ragondins, rats...) sans la possibilitt 

de  rtellement  discuter  les  manières  de  faire.  La  socittt  FGDON35,  mandatte  pour  tuer  les 

animaux rtpertorits comme « nuisibles », semble dire que toutes les solutons alternatves sont 

voutes à l'tchec. Pourtant, d'autres villes les testent ou les utlisent avec succès. Si nous avons pu 

nous exprimer lors de ces instances, nous n'avons pas l'impression que cela soit suivi d'efet. Nous 

ne savons d'aiiieurs pas précisémeni iuei pouvoir décisionnei ie groupe peui avoir. 

Le  sousagroupe  « oiseaux »  avait  ttt  consttut  pour  discuter  plus  sptciiquement  de  la 

queston  de  la  cohabitaton  avec  les  oiseaux  sur  le  territoire.  Or,  ces  instances  n'ttaient  pas 

paritaires et plutôt « à charge » contre les animaux jugts « nuisibles », comme en ttmoigne le peu 

d'associatons prtsentes pour les dtfendre et construire une autre manière de vivre avec, plutôt 

que contre.

Enin, la dernière instance du GT « animal dans la ville », en avril 2019 nous avait redonnt 

l'espoir d'être entendu·e·s sur des questons essentelles, en donnant la possibilitt aux associatons 
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prtsentes de prtsenter un sujet. Malheureusement, sur les thtmatques propostes, seule celle du 

CRPEA parlait rtellement des animaux ; l'une concernait les cantnes scolaires (sans propositon 

d'alimentaton  vtgttale  ou  de  sensibilisaton  sur  la  queston),  l'autre  le  rtamtnagement  des 

prairies St Martn. L'interventon de l'Associaton Gamelles Pleines, prtsentait tout de même une 

thtmatque  pouvant  être  btntique  pour  les  animaux,  en  assurant  à  leurs  humain·e·s  sans 

domicile ixe un lieu prottgt pour dormir ; toutefois, cela reste dans une optque de dtfense et de 

protecton des humain·e·s, où les animaux ne sont vus que comme un moyen, ou un frein, à la  

rtinserton sociale. 

Ii  nous  sembie imporiani  iue ies  ihématiues  évoiuées dans  ie  GT « Animai  dans ia 

viiie » soieni en iien direci avec ies animaux, et la manière dont nous pouvons, comme le dit la 

brochure, envisager une « cohabitaton humain·e·s / animaux » sereine en ville. Cela doit en passer 

par  la  rtfexion,  la remise  en queston des  pratques actuelles,  et  la  possibilitt  de penser  des 

pratques nouvelles, prenant en compte tous les inttrêts individuels, et collectfs, y compris ceux 

des animaux.

Nous demandons donc ia créaton d'une insiancen, ou ia révision de ceiie-cin, iui permete 

d'améiiorer ia vie des animaux en viiien,  de réféchir avec des associatons de proiecton des 

animauxn, ei de prendre des décisions au niveau municipai pour garantr ia proiecton de chacune 

ei chacunn, y compris ceiies ei ceux n'apparienani pas à i'espèce humaine.
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 7. Conclusion & Remerciements

Les animaux sont reconnus comme des êtres sensibles par la science et le droit depuis de  

nombreuses anntes dtsormais, et la grande majoritt de la populaton française souhaite que leur 

situaton soit prise en compte politquement. 

C'est pourquoi, en prenant exemple sur diftrentes villes de France et pays dans le monde, 

nous  comptons  sur  la  mairie  de  Rennes  pour  qu’elle  se  saisisse  strieusement  de  cette 

probltmatque socittale, notamment à l'aide des exemples de mesures rtunis dans ce dossier par 

le CRPEA. Il est important que les conditons de vie des individus nonahumain·es qui peuplent la 

mttropole s'amtliorent lors de ce mandat et des suivants.

Un grand merci à toutes celles et ceux qui nous ont aidt·es à collecter les informatons pour 

consttuer ce dossier :

➢ Associaton otgttarienne de France (AoF)

➢ Associaton 30 Millions d’Amis

➢ Socittt Protectrice des Animaux (SPA) de LoireaAtlantque (44)

➢ Associaton Des Animaux et des Hommes de Bouguenais (44)

➢ Associaton Code Animal

Ainsi que toutes les associatons, collectfs et parts qui ont soutenu nos revendicatons lors 

de la première consttuton de ce dossier en 2015 : 

➢ Internatonal Campaigns

➢ L214 Éthique et Animaux

➢ La cantne mobile

➢ Collectf Nantais Pour les Animaux

➢ Sentence Rennes

➢ Part de Gauche d'Illeaetaoilaine

➢ Les Fufus de l'Ouest

➢ Jeunes Écologistes Rennes

➢ oolte de piafs
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➢ Oneooiceaofciel

➢ Efectve Nonaviolence Rennes

➢ PACTE (Part Antsptciste Citoyen pour la Transparence et l'Éthique)

➢ La Main à la Patte

➢ Forest Shepherd Bretagne

Propositon en faveur d'une cohabitaton humainsaanimaux – CRPEA – 2021 89



 8. Annexes
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 8.1. Annexe 1  -  Réponse de Nathalie Appéré sur les  cirques 

avec animaux – 10 janvier 2017
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 8.2.  Annexe  2  -  Intervention  du  groupe  écologiste  sur  les 

cirques – décembre 2017

Conseil municipal du 4 dtcembre 2017

oœu sur les animaux sauvages dans les cirques

Interventon de Matthieu THEURIER au nom du groupe tcologiste

Nous sommes heureux de voter ce soir ce vœu concernant la prtsence d'animaux sauvages dans les cirques.  

Cette queston portte depuis de nombreuses anntes par les tcologistes vient peu à peu sur le devant de la scène. Et  

pour cause, les citoyenaneas sont de plus en plus sensibles à la queston du bienaêtre animal. En efet, les tltphants,  

girafes, lions et autres ·èbres n'ont rien à faire dans des cirques qui sillonnent jour après jour les espaces bitumts de  

nos villes.

L'animal est un être vivant et sensible. Cette tvidence n'aura pourtant ttt retranscrite dans le code civil qu'en 

2015. Avant cela, l'animal, en France, ttait juridiquement considtrt comme un « bien meuble ». C'est dire le chemin 

qu'il nous reste à parcourir en matère de bienaêtre animal. Heureusement, notre ville n'a pas attendu le ltgislateur  

pour agir en la matère. Cela fait longtemps dtsormais que Rennes a dtveloppt une politque de l'animal en ville.  

Politque partagt avec les associatons dans le cadre  d'un groupe de travail  consultatf  animt par  notre  collègue 

Charlotte Marchandise.

Nous agissons aussi avec notre collègue Nadège Noisette dans la cadre du plan alimentaire durable. Celuiaci a 

permis d'insttuer un repas 100% vtgttarien dans les cantnes scolaires de Rennes et d'augmenter de façon importante 

la part de l'alimentaton biologique dans notre ville. Nous partcipons ainsi à crter des alternatves à une agriculture 

industrielle maltraitante pour les animaux d'tlevages.

Les  cirques sont d'ailleurs  toujours plus  nombreux à  refuser  d'exploiter des animaux sauvages.  Et  chaque  

annte on voit  apparaître de nouveaux cirques qui ofrent aux yeux tmerveillts de leurs spectateurs des numtros 

d'tquilibristes,  d'acrobates,  de  jongleurs  tout  aussi  a  si  ce  n'est  plus  a  tpoustoufants  d'adresse  et  de  crtatvitt 

artstque. Le cirque contemporain est bien vivant et nous voulons le soutenir.

À l'instar de la Suède, de l'Autriche, de la Belgique, à l'instar de NewaYori, Madrid ou plus près de nous Basta,  

Chartres, oilleurbanne ou la quarantaine de communes françaises qui ont pris des dispositons, Rennes doit elle aussi  

se positonner pour la cause animale et dissuader par tous les moyens possibles la prtsence de cirques avec animaux 

sauvages de s'installer sur son territoire. Nous esptrons par ce vœu non pas brider les cirques mais leur donner un  

nouveau soufe, respectueux du bienaêtre animal et en phase avec la socittt tcologique qui se construit.
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 8.3. Annexe 3 - Vœu sur les cirques tel qu’il a été voté le 17 

décembre 2017

oœu sur les animaux sauvages dans les cirques prtsentt par le  groupe Part de Gauche et  par le  groupe  

tcologiste.

Conseil municipal oille de Rennes du 4 dtcembre 2017

ou l'artcle L.214a1 du code rural qui dispose que « Tout animal ttant un être sensible doit être plact par son  

proprittaire dans des conditons compatbles avec les imptratfs biologiques de son espèce ».

ou l'artcle 22 de l'arrêtt du 18 mars 2011 ixant les conditons de dttenton et  d'utlisaton des animaux 

vivants d'espèces non domestques dans les ttablissements de spectacle itntrant,  qui dispose que « les animaux 

doivent  être  entretenus  et  entraînts  dans  des  conditons  qui  visent  à  satsfaire  leurs  besoins  biologiques  et  

comportementaux, à garantr leur stcuritt, leur bienaêtre et leur santt ».

ou l'artcle R 214a17 qui dispose qu'il interdit de placer et de maintenir des animaux « dans un habitat ou un 

environnement susceptble d'être, en raison de son exiguïtt, de sa situaton inapproprite aux conditons climatques 

supportables par l'espèce considtrte ou de l'inadaptaton des mattriels, installatons ou agencements utlists, une 

cause de soufrances, de blessures ou d'accidents ».

Considtrant  que  certains  cirques  en  actvitt  à  Rennes,  contnuent  à  mettre  en  scène  des  spectacles 

traumatsants  pour  des  animaux,  au  prix  d'un  dressage  reconnu  comme  ttant  incompatble  avec  les  imptratfs 

biologiques des espèces et à les placer dans des conditons indtcentes,

Considtrant que les conditons de dttenton et de dressage des animaux occasionnent à ces derniers des 

pathologies  avtrtes  tels  que  des  troubles  cardiaques,  de  l'arthrite,  des  sttrtotypies  et  autres  troubles  du 

comportement,

Considtrant par ailleurs la pttton signte par plus de 27 000 personnes, suite au mauvais traitement infigt à 

des tltphants lors du passage d'un cirque à Rennes,

Considtrant l’engagement de communes de plus en plus nombreuses, (Bagnolet, Montreuil, Chartres, Ajaccio,  

etc.), pour obtenir le bannissement de la captvitt et de l’utlisaton d’animaux sauvages dans le cirque,

Considtrant la dimension universelle du combat pour l’amtlioraton de la conditon animale notamment à  

travers la lutte de nombreux États contre la soufrance et la captvitt des animaux de cirques (Allemagne, Autriche,  

Belgique, Danemari, Finlande, Grèce, Hongrie, Portugal, Suède, Bolivie, Costa Rica, etc.),

Considtrant que l’tmergence d’une nouvelle culture du cirque refusant l’exploitaton animale (types Cirque 

contemporain, Nouveau cirque) recueille un grand succès populaire,

Considtrant les liens forts et la longue histoire qui unissent la oille de Rennes et les arts du cirque,
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Considtrant le souci de notre municipalitt pour la conditon animale et les actons qu’elle a dtjà engagtes en  

ce sens,

Il est propost au Conseil municipal d'tmettre le souhait d'une rtglementaton natonale interdisant la prtsence  

d'animaux sauvages dans les cirques.  

Il est tgalement propost que la oille de Rennes se mette en rtseau avec les autres communes qui dtnoncent 

tgalement l'utlisaton d'animaux sauvages dans les cirques.

 8.4. Annexe  4  -  Modèle  de  vœu :  pour  signer  au  niveau 

départemental

 L’interdicton des animaux sauvages dans les cirques

ou l'artcle L.214a1 du code rural qui dispose que « Tout animal ttant un être sensible doit être place par son  

proprittaire dans des conditons compatbles avec les imptratfs biologiques de son espèce ».

ou l'artcle 22 de l'arrêtt du 18 mars 2011 ixant les conditons de dttenton et  d'utlisaton des animaux 

vivants d'espèces non domestques dans les ttablissements de spectacle itntrant,  qui dispose que « les animaux 

doivent  être  entretenus  et  entraînts  dans  des  conditons  qui  visent  à  satsfaire  leurs  besoins  biologiques  et  

comportementaux, à garantr leur stcuritt, leur bienaêtre et leur santt ».

ou les artcles R 214a17 et suivant du code rural

ou les artcles L 521a1 et R 654a1 du code ptnal

ou l'annexe I de la Conventon de Washington (Cites).

ou l'arrêtt du 11 août 2006 ixant la liste des espèces, races ou varittts d'animaux domestques.

Considtrant  que  les  textes  prtcitts  imposent  des  normes  ltgales  et  rtglementaires  minimales  visant  à  

satsfaire aux imptratfs biologiques de chaque espèce.

Considtrant que le caractère itntrant des cirques fait obstacle au respect de ces normes.

Considtrant que les tthologues et les ·oologues ont observt que les troubles du comportement,

observables  sur  les  animaux dans  les  cirques,  sont  «  les  manifestatons d'un tchec  à  s'adapter  de  façon 

approprite, et peuvent donc acqutrir valeur de critère pour l'adtquaton des environnements d'htbergement au long 

cours pour les animaux » (Mac Bride, Glen & Craig, J.o.), les « marqueurs des ttats de malaêtre chronique » (Hannier I.)  

ou encore « la preuve d'une soufrance chronique » (Wemelsfelder F.).
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Considtrant la dtclaraton de la Ftdtraton des otttrinaires d'Europe en juin 2015 comme une

recommandaton faisant autoritt, celleaci "recommande à toutes les autoritts compttentes europtennes et 

natonales d'interdire l'utlisaton de mammifères sauvages dans les cirques itntrants dans toute l'Europe, compte 

tenu de l’impossibilitt absolue de rtpondre de façon adtquate à leurs besoins physiologiques, mentaux et sociaux"

Considtrant  que  les  spectacles  de  cirque  contennent  des  numtros  imposant  aux  animaux  des  exercices 

contreanature obtenus au prix d'un dressage reconnu comme ttant incompatble avec les imptratfs biologiques des 

espèces.

Considtrant que les conditons de dttenton et de dressage des animaux occasionnent à ces derniers des 

pathologies avtrtes tels des troubles cardiaques, de l'arthrite, des sttrtotypies et autres troubles du comportement.

Considtrant que,  au vu de ce qui  prtcède,  les normes minimales ne peuvent pas être respecttes par les 

cirques exploitant des animaux sauvages du fait de la nature itntrante de ces ttablissements.

Considtrant que le nonarespect de cette rtglementaton est passible de peines contraventonnelles et

dtlictuelles, sur le fondement des artcles susvists, et consttue par suite une atteinte à l'ordre public. 2

Considtrant par ailleurs que la municipalitt est garante de la moralitt publique et que la mise en spectacle  

d'animaux  sauvages  ou  de  certains  animaux  domestques  dans  des  conditons  incompatbles  avec  leurs  besoins 

biologiques et leur habitat consttue une atteinte aux valeurs de respect de la nature et de l'environnement prottgte  

par notre consttuton.

Soucieux de la  conditon animale,  nous tmettons et  soutenons le souhait  d’une rtglementaton natonale 

visant à interdire la prtsence d’animaux dans les cirques et à priviltgier les cirques sans animaux.

Nous apportons notre souten aux communes ayant pris un arrêtt interdisant sur leur territoire les cirques  

prtsentant au public des numtros avec des animaux.

Fait à ........................................., le .......................................................

Code animal : maison des associatons – 1A place des orphelins – 67000 Strasbourg – info@codeaanimal.com
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 8.5. Annexe 5 - Poissons rouges fête foraine – lettre envoyée 

à la mairie
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 8.6. Annexe  6  :  Mail  envoyé  aux  élu·e·s  de  Rennes  le  9 

décembre 2019,  au sujet des promenades en calèches tractées 

pour les fêtes de fn d'année

Madame, Monsieur,

Des citoyen.ne.s rennais.e.s, choqut.e.s par la nouvelle, nous ont fait part de la volontt du Carrt rennais de 

proposer des promenades en calèches tracttes par des chevaux  au moment des fêtes de Noël.

Dans d'autres villes, et notamment au Qutbec où la traditon des promenades en calèches ttait pourtant très  

ancrte, les municipalitts ont pris en compte les exigences de protecton animale en vigueur à notre tpoque. Les  

chevaux, accablts par l'efort, tombaient souvent de fatgue à l'ouvrage, se trouvaient en situaton de dtshydrataton la 

plus totale,  voire ttaient  même victmes de nombreuses blessures aux pattes (en raison de l'asphalte,  des pavts 

endommagts, des nidadeapoule ou des bris de verre).  Qui plus est, la tractaton des calèches dans le milieu urbain  

exigeait de la part de ces chevaux de côtoyer voitures, bus, vtlos ou autres vthicules motorists et ce, quelque soient 

les conditons mtttorologiques. Face à ces scènes et à l'indignaton collectve qu'elles suscitaient, ces villes ont dtcidt  

d'interdire les promenades en calèches ain de garantr des conditons de vie dtcentes et en adtquaton avec les  

imptratfs biologiques de ces animaux.

En tant que Collectf rennais pour l'tgalitt animale (CRPEA), nous souhaitons donc vous alerter du dtcalage qui  

existe entre l'instauraton d'une pratque aussi archaïque et les imptratfs de bienaêtre animal aujourd'hui recherchts 

par la plus grande majoritt des citoyen.ne.s. Nous insistons sur la ntcessitt de ne pas considtrer ces animaux comme  

de simples moyens de locomoton et sur celle de ne pas les mettre en danger inutlement.  Nous vous informons 

tgalement qu'en cas d'inacton de votre part, nous intenterons une acton de protestaton citoyenne à l'tgard de ces 

promenades.

Dans l'attente d'un retour, 

Cordialement,

Le Collectf Rennais Pour l’Egalitt Animale
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